
Petits échos du Caire
Des gondoles de Venise aux felouques du Nil

Les reportages
de « L'Impartial >

Nous sommes heureux de pré-
senter à nos lecteurs le premier ar-
ticle du pasteur Porret, qui a émi-
gré des bords de la Ronde à ceux
du Nil. Les innombrables amis
qu'il compte à La Chaux-de-Fonds
et ailleurs seront enchantés d'a-
voir, par le truchement de notre
journal, des nouvelles de son ac-
tivité là-bas.

Le Caire, mars 1960.
Pour la première fois, hier, je suis

allé en bateau sur le Nil. C'était peu
avant le coucher du soleil, dans cette
ambiance et ces teintes si particu-
lières à l'Egypte. Le ciel bleu devient
tout à coup gris, violet, rouge, et
les palmiers de Zamalec, de l'autre
côté du fleuve , en face de l'Hôtel
Hilton, le plus récent et le plus chic,
se transforment en une frange qu'on
dirait découpée dans quelque carton
noir. L'air était doux, la température
clémente, il y avait quelque chose
de féerique dans le paysage, et ce
n'est peut-être qu'à Venise qu'on
goûte un charme analogue. Les mi-
lans, qui survolent toujours la ville,
étaient bien haut dans le ciel. Les
deux hommes à bord, l'un à la voile,
l'autre au gouvernail, s'étaient tus,
et nous pouvions nous laisser glisser
en toute tranquillité sur l'eau bru-
nâtre, comme des bienheureux en
tour de noces...

Il n'y a pas que ces barques de
plaisance sur le Nil. Il y a surtout
les chalands qui transportent d'im-
menses cargaisons de pierre. Us re-
montent le cours du fleuve, et c'est
un travail très dur pour les bateliers.
Ceux-ci enlèvent leur galabiah,
l'enroulent autour de leur tête, sai-
sissent une corde et sautent à l'eau
pour gagner la rive qui est aujour-
d'hui une magnifique promenade
destinée à tout le monde Le vendre-
di, le peuple y est souverain, et la
gent touristique, ma foi, n'a plus la
priorité ce jour-là Les hâleurs se
mêlent à la foule, tirent leur corde
et frôlent quelques crânes qui ne se
baissent pas assez vite au passage.
Je resterais des heures à suivre
leurs manœuvres.

Dans la rue
Le Caire, c'est la ville par excel-

lence des scènes de rue. En nous
dirigeant vers le Nil , tout à l'heure,
nous avons été arrêtés par un spec-

Le pont de Kasr-el-Nil ; à gauche, l'immeuble de la Ligue arabe ; à
droite, l'nôtel Hilton, l'un des P*KS modernes du monde.

tacle rapide et pittoresque. Un mon-
treur de singes, accompagné d'un
cul-de-jatte, faisait faire de l'acro-
batie à ses intelligentes bêtes. Et
cela, presque en face de l'imposant
bâtiment ultra-moderne où siège la
Ligue arabe.

: ,
Par le pasteur

EUGÈNE PORRET

Le Caire, cité sympathique aux
aspects les plus variés, à la fois la
plus occidentale et la plus orientale
de l'Afrique. Une métropole de plus
de trois millions d'habitants qui se
développe à un rythme américain,
mais qui ne vous présente pas moins

le visage perpétuel de l'Orient, et
quel visage coloré, vivant, souriant !

Il y a, dans la rue où j 'habite, en
plein centre, les voitures les plus
somptueuses, de toutes marques, de
toutes dimensions. De mon balcon,
c'est un poème que de les voir par-
quer. Elles se touchent toutes, et il
faut souvent pousser l'une pour
caser l'autre. Parfois, je me demande
si elles ne vont pas finir par grim-
per les unes sur les autres, comme
les vaches dans un pâturage juras -
sien. Mais non, elles arrivent tou-
jour s à trouver de la place. Ah !
parquer à la rue Chértf, ce pourrait
être une épreuve suffisante pour re-
caler bien des candidats conduc-
teurs !

(Voir suite p age 3) .

Que se diront la Russie et la France ?
QUAND M. K. VIENDRA A PARIS

La coïncidence des intérêts des deux pays et ses limites.
Possibilités de rapprochement.

Sans enthousiasme, le peuple français admettra la politique de
de Gaulle.

Voici l'itinéraire qu'aurait dû suivre M. K. en France. Il sera certaine-
ment modifié s'il se confirme que le Premier soviétique vient la semaine

prochaine, car il restera alors moins longtemps.

n. rF ¦ •¦ r, T

(Voir « L'Impartial » du 14 mars.)
Paris, le 15 mars.

Certes, dans une certaine mesu-
re, il peut y avoir coïncidence entre
les intérêts de la Russie et de la
France, mais cette coïncidence est
limitée par trois faits dont les So-
viétiques paraissent sousestimer
l'importance :

1. Même si certains objectifs de
de Gaulle mettent l'Alliance atlan-
tique à l'épreuve — la solidarité oc-
cidentale demeure la base de la
politique française. Elle a les suf -
frages de la nation.
f  N

Oe notre correspondant
pour les affaires de l'Est

^ J

2. Ce n'est point sans ou contre
l'Allemagne d'Adenauer , mais en se
l'attachant , qu'à tort ou à raison ,
la France de de Gaulle entend fon-
der sa grandeur rénovée.

3. Le présiden t de Gaulle, comme
il l'a laissé entendre dans sa confé-
rence de presse du 10 novembre 1959,
ne se désintéresse nullement des
pay s de l'Est européen , notamment
de la Pologne . En e f f e t , la restau-
ration du rôle dirigeant de la Fran-
ce en Europe implique la solidarité
à l'égard des peuples qui « n'ont pas
été acquis » pa r VU. R. S. S., mais
font p artie, à ses yeux, du patrimoi-
ne européen.

Et de Gaulle s'ef forcera sans dou-
te de convaincre la Russie , en la
perso nne de « K », que la conception
franç aise d' une Europe consolidée ,
o f f ran t  (en Afr ique )  un champ ex-
tensible aux énergies allemandes et
italiennes et séparée de VU. R. S. S.
par un glacis de pay s ayant recou-
vré leur indépendance , garantirait
mieux la sécurité de VU. R. S. S.
que la confirmation pure et simple
du staqu quo, avec le maintien de
la division de l'Allemagne.

Un rapprochement partiel
est possible.

Il est peu probabl e que les con-
versations de Paris permettent de
surmonter le fossé qui sépare les
unes des autres , les conceptions et
visées françaises et soviétiques.
Mais les récents événements ont
montré que malgré la profondeur
des divergences, un rapprochement

est possible dans des questions pré-
cises et que la somme des conces-
sions înutuelles peu t servir à amé-
liorer le climat international ;

1. En reconnaissant , comme déf i -
nitive la ligne Oder - Neisse , au
risque de mécontenter son allié de
Bonn, de Gaulle a montré qu'il
entend réconcilier dans les faits la
récente amitié pour l'Allemagne
avec l'intérêt traditionnel de la
France pour la Pologne. Sans doute,
dans l'esprit de - de Gaulle, son
geste était-il destiné non à la Po-
logne satellite de VU . R. S. S., mais
une Pologne virtuellement libre : du
côté soviétique, cette « prise de po-
sition réaliste » (* K » au Soviet su-
prême) n'a pu être qu'enregistrée
avec satisfaction.

(Voir suite en page 3).

La jeune Allemande (18 ans) Wu-
trud Urselmann, âgée de 18 ans, qui
a fait  le cent mètres brasse en
1' 19"1. La voici en pleine action.

Elle sait nager !

Madame Confédération
a fait de brillantes affaires en 1959 !

Genève, le 15 mars.
Comme chacun le sait, la Confé-

dération vit , depuis 1959 et jusqu 'en
1964, sous le régime financier ap-
prouvé par la majorité du corps
électoral , au printemps 1958. Con-
trairement aux pronostics des pes-
simistes, le nouveau système fonc-
tionne assez bien. En particulier,
on ne constate guère qu'il prive la
Confédération des moyens finan-
ciers nécessaires. Au contraire , le
fisc fédéral affiche une santé floris-
sante.

Selon les services présidés, à l'é-
poque , par M. Hans Streuli, l'Etat
central devait encaisser, en moyen-
ne fr. 1922 millions par année, du-
rant l'application du nouveau régi-
me. D'aucuns jugeaient la somme in-
suffisante et doutaient , surtout ,
qu 'elle puisse être réellement amas-
sée après les allégements accordés
aux contribuables. Us reçoivent un
démenti très net. Dès la première
année, les rentrées fiscales dépas-
sent largement les prévisions. Elles
atteignent fr. 2302,3 millions, soit
fr. 246 millions de plus que la somme
inscrite au budget de l'exercice.

Pourtant, 1959 ne figure point par-
mi les années fastes pour le fisc fé-
déral. Elle se trouve au fond de la
dépression cyclique de lï. D. N.

(L'impôt de défense nationale dé-
ploie ses effets maximums, un an
sur deux) . Les résultats enregistrés
apparaissent donc particulièrement
brillants. Au reste, comparativement
à 1957, autre exercice marqué par
un rendement affaibli de 11. D. N„
la plus-value des recettes fiscales
de 1959 approche de fr. 260 millions.

De 1950 à 1959
Bien que la lecture des statisti-

ques ait toujours un caractère fasti-
dieux, elle permettra , en l'occurren-
ce, aux lecteurs de L'Impartial de
suivre l'évolution de la courbe cons-
tamment ascendante des recettes
fiscales, au cours des dix dernières
années. Pour apprécier la situation
avec exactitude, on voudra bien se
rappeler que les exercices impairs
sont toujours les moins bons en rai-
son du ralentissement des rentrées
I- D. N. :

1950 Fr. 1.668,5 millions
1951 Fr. 1.484,6 millions
1952 Fr. l'672,4 millions
1953 Fr. 1.598,8 millions
1954 Fr. 1.968,0 millions
1955 Fr. 1.841,5 millions
1956 Fr. 2.196,7 millions
1957 Fr. 2.042,8 millions
1958 Fr. 2.428,5 millions
1959 Fr. 2.302,3 millions

(Voir suite page 3.). B. F.

/ P̂ASSANT
On fait souvent de beaux projets...
Et une grippe ou nn événement banal

les réduit à néant...
Bien entendu il est probable que la

visite de M. K. en France aura lieu
quand même. On réduira le nombre des
étapes. On condensera le nombre des ré-
ceptions. Et on restreindra le nombre des
drapeaux et des discours. Cela n'en vau-
dra que mieux pour le visiteur et pour
ses hôtes, qui ne supposaient certes pas
qu'un tel voyage comportait autant de
difficultés et d'entraves.

Et même si le malaise est diplomati-
que — ce que je ne crois pas — même
si le voyage n'avait pas lieu, y aurait-il
Heu de se livrer aux lamentations de
Jérémie et de déplorer l'ingratitude du
sort ?

Je ne le crois pas.
Le président de Gaulle aura toujours

l'occasion de voir et recevoir M. K. lors
de la Conférence au sommet qui aura
lieu précisément à Paris. Et le dictateur
de toutes les Russies pourra alors con-
firmer au grand Charles l'estime parti-
culière dans laquelle il le tient pour
avoir lo retiré la flotte française de
l'OTAN et 2o, pour avoir refusé l'établis-
sement de rampes de lancement de fu-
sées atomiques en France.

Ainsi, comme dit l'autre, quoi qu'il
arrive on est de revue !

En attendant, il est permis de se de-
mander ce qu'il adviendra des centai-
nes de particuliers à qui on a offert
des vacances gratuites, mais forcées, en
Corse, à BclIe-Isle-en-Mer ou à l'île de
Ré (de sinistre mémoire) afin de
garantir à cent pour cent la sécurité du
No 1 moscovite ? Voilà un séjour qui se
trouve en fait prolongé d'office et qui
coûtera aussi cher à ceux qui l'effec-
tuent qu'à la République.

Et tout cela à cause d'une grippe qui
n'épargne ni les humbles ni les puis-
sants, et qui leur rappelle que les mi-
crobes peuvent souvent se mettre en
travers des projets les plus officiels et
les mieux conçus...

Le Père Piquerez.

Les hommes semblent n'estimer à leur
Juste prix ni leurs richesses, ni leurs
forces : aux premières ils attachent une
beaucoup trop haute valeur, aux se-
condes une beaucoup trop faible.

BACON.

Pensée

Des jeunes femmes russes, en vi-
site à Paris, s'étonnaient que la plu-
part des Françaises aient adopté le
foulard comme couvre-chef .

— C'est Brigitte Bardot qui a
lancé la mode, leur expliqua leur
guide.

— Vous plaisantez ? ont-elles ré-
pondu. Elles copient la Russie, où
l'on porte le foulard sur la tête
depuis des siècles !

Mode «Made in U. R. S. S.»
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J 7 ^3i^» -M S&ça^cevj t ^̂ ^ 5̂1 i M F '- m̂ ; •*^^ âti....̂ .̂  Bf̂ ï * ¦¦ - - ^̂ ^tj^Bt^̂  ̂.IV" I ** '

lv\  ViâtincUan

^
af roie- i'MUf Ué?iAe> s.

a.
Sejon 1 N E U C H A T E L



Petits échos du Caire
Des gondoles de Venise aux felouques du Nil

' >
Les reportages

de « L'Impartial >

{Suite et f i n)

Mais quand je sors de la maison,
j e côtoie tout un petit monde, parmi
lequel je compte bien des amis, qui
n'appartient pas à ce siècle, de l'au-
tomobile. Il y a tout d'abord le vieux
liftier, vénérable figure, qui fait ses
prières chaque jou r sur un tapis
soigneusement déployé devant la
porte de sa loge. Ensuite, j ' aperçois
les marchands d'oranges et de pom-
mes du Liban à l'entrée de l'impasse.
Je les vois faire leur modeste repas
en famille. Leur pain savoureux n 'a
pas changé de forme depuis le temps
des Pharaons. Tomates et fèves
complètent leur alimentation. Plus
loin, mon vendeur de journaux, aux
dents blanches et à la barbe hirsute,
accroupi au pied d'une façade enso-
leillée, ne fait qu'un bond quand il
me voit. «La guerre, la guerre », me
crie-t-il en français, roulant les r.
Je me retourne, et il rit. Probable-
ment qu'un jour il s'est aperçu que
ce mot forçait l'attention du pas-
sant, et il le répète constamment :
ça fait vendre les journaux ! A quel-
ques mètres de là, dans une ruelle
je suis coincé entre une Cadillac
dernier modèle et une volturette
de maraîcher tirée par un âne. Je
cède le pas à l'âne, selon une vieille
habitude.

Ennuis plus sérieux
n arrive parfois qu'on lise dans

les journaux locaux des histoires de
ce genre : Un chrétien orthodoxe,
qui était déjà marié, a aimé une
jeune fille au point de désirer l'é-
pouser. Sa religion n'admettant pas
le divorce sans jugement et prohi-
bant la polygamie, il s'est fait mu-
sulman... En une demi-heure, il
abjura sa religion, embrassa l'isla-
misme, répudia sa femme et épousa
celle dont il était épris.

A juste titre, on s'indigne ici dans
tous les milieux contre ce trafic de
religion et on réclame protection
pour l'épouse ainsi abandonnée.
Comme, dans la loi musulmane, les
enfants appartiennent toujours au
père, en cas de séparation, on com-
prend que ces changements oppor-
tunistes peuvent? donner lieu à des
tragédies. Un chroniqueur égyptien
demande que la loi remédie à de
telles pratiques néfastes à la fa-
mille. Comme quoi le problème du
divorce revêt parfois, à cause d'une
attitude légère à l'égard de la reli-

Le maraîcher ambulant.

gion, les aspects les plus graves. Mais
partout c'est une plaie.

Rencontres de Suisses
Beaucoup de Suisses ont la bou-

geotte, j'en sais quelque chose et,
bien entendu, quand je les ren-
contre, j e me mets facilement à
leur place. Il y a quelque temps, un
jeune Vaudois à peine majeur se
présentait chez moi. Vivant d'expé-
dients, il venait de Beirouth où 11
avait gagné 20 livres au jeu , ce qui
lui avait permis d'acheter un cos-
tume qu'il allait revendre au Caire
pour continuer sa route vers l'E-
thiopie et... Madagascar. C'est là
qu'il espère s'établir... comme ci-
néaste, n m'a promis une carte ; je
l'attends toujours. L'an dernier,
alors qu'il était encore mineur, il a
été rapatrié des Indes. On comprend
que les consulats suisses ne lui fas-
sent plus d'avances. Alors il lui reste
à tenter sa chance ailleurs, chez les
pasteurs par exemple.

L'autre jour, sur le minaret de la
Mosquée Ibn Touloun — une mer-
veille et un point de vue unique sur
le vieux Caire et la Citadelle — un
touriste s'approche de nous, il a
reconnu notre accent suisse romand.
Nous faisons vite connaissance.
C'est un Thurgovien. Il passe une
soirée chez moi et me raconte son
histoire. Typographe de son métier,
il partage son temps entre le travail
et le voyage. U revient d'Amérique.
Une heure de travail là-bas lui per-
met de vivre une journée ici. A Cle-
veland et à Washington 11 était de
l'équipe de nuit, et le jour il visitait
les musées. Les diapositives qu'il a

Le plus haut immeuble du Caire,
Agonza, 32 étages.

prises des œuvres les plus diverses
me prouvent son goût très sûr. En
découvrant les trésors des collec-
tions américaines, il s'est révélé ar-
tiste photographe et possède des
reproductions uniques d'une perfec-
tion extraordinaire.

Et que dire encore aujourd'hui,
chers lecteurs de « L'Impartial », ce
journal que le lis Ici avec joie parce
qu'il m'apporte les échos du pays
natal, de la petite ville toujours
débordante d'activité, sinon mes
meilleurs souvenirs à tous !

Eugène PORRET.

Que se diront la Russie et la France ?
QUAND M. K. VIENDRA A PARIS

(Suite et fin)

2. Quant à VU. R. S. S., en re-
connaissant la légitimité des inté-
rêts français en Algérie et en ap-
prouvant spectaculairement la po-
litique libéra le de de Gaulle, elle a
montré qu'elle préfère la présence
française en Afrique du Nord à l'é-
ventualité d'une pénétration améri-
caine. Par là VU. R. S . S. a rendu
dans un moment dif f ici le un service
incontestable au générai. Et cette
concession doit avoir d'autant plus
de prix aux yeux de ce dernier, qu'il
n'ignore pas l'intérêt qu'attache VU.
R. S. S. à élargir son auditoire afro-
asiatique.

3. Sur le plan des échanges com-
merciaux, de grands progrès ont
été réalisés récemment. L'U. R. S. S.
est en voie d'être p lacée en ce qui
concerne les produits français ex-
portables, sur le même plan que
les pays occidentaux. En e f f e t , la
Caisse nationale d'assurance-crédit,
organisme gouvernemental, accorda
aux exportateurs françai s l'autori-
sation de vendre leurs marchandises
à VU . R. S. S. aux conditions faites
aux pays occidentaux : deux ans
pour la livraison, le règlement étant
effectué cinq ans après cette livrai-
son. Cette formule permet l'accrois-
sement des échanges au delà des
termes de l'accord signé en novem-
bre 1958 qui prévoyait un échange
de 270 milliards de francs , les Rus-
ses fournissent surtout des matiè-
res premières et les Français des
biens d'équipement. Dans un article
récent, le Président de la Chambre
de Commerce soviétique, Nestérov,
estimait que le commerce giobal
franco-soviétique, au cours des an-
nées 1960-1962, serait supérieur de
plus de 20 % au chif fre du commer-
ce réalisé entre 1957 et 1959. En-
couragé par ces résultats, « K » de-
mandera sans doute à de GauUe, de
supprimer complètement les discri-
minations commerciales qui subsis-
tent encore à l'égard des Etats com-
munistes.

4. Le protocole d'échanges cultu-
rels, signé le 11 décembre dernier,
a jeté les basçs^ d'une. vaste coopé-
ration scientifique entre les deux
pays, notamment dans le domaine
médical. L'éventualité d'une coopé-
ration atomique est également envi-
sagée.

Un large tour d'horizon.
Ce sont là des résultats concrets,

non négligeables, intéressant parti-
culièrement les deux pays. Mais,
comme le général de Gaulle Va in-
diqué, France et Russie profiteront
de la rencontre pour expliquer leurs
point s de vue sur tous les problèmes
mondiaux en suspens et qui figure-
ront à l'agenda des conférences au
sommet : désarmement ; aide aux
pays sous-développés (VU. R. S . S.
a-t-elle intérêt à coopérer, pour cet-
te aide, avec les Occidentaux, au
lieu de la pratiquer pour son pro-
pre bénéfice ? De GauUe s'efforcera
de le savoir) , immixtion dans les
af fa ires  des autres, sujet complexe
et fécond ; Allemagne et Berlin.
De Gaulle se fera-t-ïl le porte-pa-
role des nouvelles propositions oc-
cidentales ? Enfin on parlera aussi
des problèmes de l'Orient (notam-
ment de la tension arabo-israélien-
ne) d'Afrique, d'Asie.

En marge de ces problèmes géné-
raux, on touchera aussi à celui, dé-
licat entre tous, des relations sino-
siétique. De Gaulle n'est-il pas
convaincu que ce sont en partie les
inquiétudes ressenties à l'égard de
l'ascension intempestive de la Chi-
ne, qui expliquent les tentatives so-
viétiques de se rapprocher de l'Oci-
cident ? Arrachera-t-il à son inter-
locuteur une confirmation de cette
vue ?

Quoi qu'il en soit, la confronta-
tion franco-russe sera, vu l'enver-
gure et le tempérament des deux
personnalité s en présence, passion-

nante et probablement utile. Il reste
à savoir dans quelle mesure l'opi-
nion publique, en France, contri-
buera au succès des entretiens en
faisan t abstraction de ses préoccu-
pations et de ses préjugés de p oli-
tique intérieure. Il ne semble pas
que le P. C. F., toujours docile et
discipliné, cède à la tentation d'ex-
ploiter dans l 'immédiat la visite de
« K » pour ses besoins de propagan-
de. D'autant plus qu'à long terme,
son prestige en bénéficiera à coup
sûr, ce qui ne manque pas d'in-
quiéter la droite anti-communiste.
Certains penseron t au drame de
Budapest, d'autres à l'Eglise mal-
traitée.

Mais la majorité des Français
comprendra vraisemblablement que
la politique étrangère d'un grand
pays doit être pratiquée comme de
Gauille l'entend , &est-à-dire non pas
à partir de préférences sentimen-
tales, idéologiques ou religieuses,
mais sur la base des rapport s de f o r -
ces réelles, en vue d'objectifs précis
et avec la plus froide raison.

L'OBSERVATEUR.

BUCK
RYAN

Détective

r ^(Copyright
by Cosmopress)L_ )

Madame Confédération
a fait de brillantes affaires en 1959 !

(Suite et tin)
Comme on le note, au premier

coup d'oeil, l'introduction du nou-
veau régime financier n'a nullement
pour conséquence de priver la Con-
fédération d'un seul centime. Parmi
tous les exercices impairs, 1959 est
celui qui a fait affluer le plus d'ar-
gent vers les caisses du Bernerhof.
Es n'avaient pas tort, par consé-
quent, ceux qui l'affirmaient, avant
la votation populaire de mai 1958,
que l'on pouvait décharger quelque
peu le contribuable sans exposer la
Confédération à des difficultés inex-
tricables.

M. Streuli avait vu juste
Au demeurant, M. Hans Streuli

n'avait pas manqué de définir très
heureusement les responsabilités de
chacun en déclarant, au Conseil na-
tional, lors de la présentation du
budget pour 1960 :

« L'écart noté entre les chiffres
inscrits au budget et les prévisions
du plan financier provient unique-
ment de dépassements survenus en
matière de dépenses ; il ne saurait
être attribué à une quelconque in-
suffisance des recettes. Si nous
voulons respecter la volonté du peu-

ple souverain, telle qu 'il l'a mani-
festée en mai 1958 quand il approuva
le régime financier en vigueur, nous
devons chercher à équilibrer le bud-
get, non pas en augmentant les re-
cettes, mais en réduisant les dé-
penses. Les électeurs fédéraux et les
Etats ont arrêté les recettes consti-
tutionnelles jusqu'à fin 1964 ; il s'en-
suit que le Conseil fédéral et le
Parlement, auxquels il appartient
de déterminer les dépenses, sont con-
traints de s'y tenir. Ce n'est que si
le financement de tâches nouvelles,
correspondant réellement à d'iné-
luctables besoins, se révélait à la
longue impossible avec les sources
budgétaires existantes, qu 'il faudrait
envisager des modifications de la
Constitution et de la loi en vue
d'obtenir des recettes accrues ».
Mais, ajoutait l'orateur, «ce ne sera
pas nécessaire, si le Conseil fédéral
et le Parlement s'en tiennent à la
voie tracée au moment de l'élabo-
ration du régime financier désor-
mais en vigueur et approuvée par
le peuple suisse... »

Ces sages propos ont reçu, depuis
lors, la confirmation des faits.

B. F.

Radio©
Mardi 15 mars

SOTTENS : 17.25 Conversation avec
Alain Manevy. 17.35 Artistes étrangers
en Suisse. 17.50 Les chroniques du
mardi. 18.15 Le micro dans la vie. 19.00
Ce jour en Suisse. 19.14 L'heure. Infor-
mations. 19.25 Le Miroir du monde.
19.50 Questions sans frontières. 20.10
Les Cent Chansons de Gilles. 20.35 Soi-
rée théâtrale (Un Homme supérieur) .
22.10 Avec Emmanuel Chabrier. 22.30
Informations. 22.35 Le Courrier du coeur.
22.45 L'épopée des civilisations.

Second programme : 19.00 Emission
d'ensemble. 20.00 Vingt-quatre heures
de la vie du monde. 20.12 Bonne nou-
velle ! 20:15 Sur un plateau; SOiSd Cher-
chez un peu ! 20.35 RefnilMb&B balade.
20.50 Mardi, les gars ! 21.00 Concert aux
Champs-Elysées.

BEROMUNSTER : 17.30 Pour les
jeunes. 18.00 Accordéon. 18.30 Pour les
amateurs de jazz. 19.00 Actualités. 19.20
Communiqués. 19.30 Informations.
Echo du temps. 20.00 Disques. 20.15
Concert symphonique. 22.15 Informa-
tions. 22.00 Théâtre contemporain.
23.00 Sérénade légère.

TELEVISION ROMANDE
14.15 Eurovision : Visite officielle en

France de M. Krouchtchev.
EMETTEUR DE ZURICH

14.15 Eurovision : voir programme ro-
mand.

Mercredi 16 mars
SOTTENS : 7.00 Bonjour Monsieur

Brassens. 7.15 Informations. 7.20 Mu-
sique récréative matinale. 8.00 L'Univer-
sité radlphonique internationale. 9.00
Symphonie biulesque. 9.15 Emission ra-
dioscolaire. 9.50 Pelléas et Mélisande.
10.10 Emission radioscolaire. 10.45 In-
troduction et Allegro. 11.00 Emission
d'ensemble. 11.35 Refrains et chansons
modernes. 12.00 Au Carillon de midi.
12.30 Le rail, la route, les ailes. 12.44
Signal horaire. Informations. 12.55 D'u-
ne gravure à l'autre. 13.45 En marge
du Salon international de l'automobile.
16.00 Le rendez-vous des isolés (Vingt
Ans après. . 16.20 Le Quatuor Golden
Gâte. 16.40 Musique légère. 17.00 L'heu-
re des enfants.

BEROMUNSTER : 6.15 Informations.
6.20 Disques. 6.50 Quelques propos. 7.00
Informations. 7.05 Promenade-Concert.
11.00 Emission d'ensemble. 12.00 Mélo-
dies de comédies musicales. 12.20 Nos
compliments. 12.29 Signal horaire. In-
formations. 12.40 Concert populaire.
13.25 Imprévu. 13.35 Scènes des Contes
d'Hoffmann. 14.00 Pour Madame. 16.00
Quatuor à cordes. 16.35 Causerie. 16.55
Musique pour six instruments à vent.

LAUSANNE, 15. — En adoptant
les conclusions du rapport du .Con-
seil d'Etat sur l'accès aux études su-
périeures et aux diverses profes-
sions universitaires, le Grand Con-
seil a fixé au début de l'année sco-
laire 1961-62 l'entrée en vigueur
des mesures d'application qui en
découlent.

Toutefois, l'Etat et la commune
de Lausanne se sont mis d'accord
pour que la suppression de l'écolage
soit effective dès l'année scolaire
1960-61 déjà dans les collèges secon-
daires cantonaux et communaux de
Lausanne. H ne sera donc plus per-
çu d'écolage pour les élèves régu-
liers fréquentant les collèges du
Belvédère, de Béthusy, de la Mer-
cerie et de Villamont.

La taxe annuelle d'inscription de
10 francs est e» rey anche,.niatnte-
nue, comme contribution -tn^s" pa-
rents aux frais éru~corfteôre*-rnëdica!
et de l'assurance complémentaire
contre les accidents, et pour per-
mettre l'organisation de manifesta-
tions en marge du programme sco-
laire et dans l'intérêt des élèves.

On supprime l'écolage dans
les collèges secondaires

de Lausanne

a
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Ml 1SI Achetez DOS couoerts argent massif chez
MBH 1|H 'e spécialiste cl donnez la préférence

BEI \WÊ aux articles suisses, dont les dif/érentes
191 \B| pièces peuoent être complétées en ions
BMj \W temps. Vous troucerez tons les modèles,
Bal \Bk aux prix les plus bas, chez

Hl JJj 74, avenue Léopold-Robert , 74
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feuille plastique auto-adhésive
qui a fait ses preuves

COLLE PARTOUT
LAVABLE DURABLE

décore et embellit votre intérieur
meubles — tiroirs — étagères

40 coloris et dessins en stock

A. &W. KAUFMANN&FILS
Marché 8

IfiBfH
Vaisseliers
Buffets de service
meubles de salon
en bouleau, en noyer de
fil ou pyramide, avec bar
et secrétaire, Fr. 420.—,
450.—, 490.—, 540.—, 645.—
Buffets de service plats
et vitrine assortie en
noyer pyramide et palis-
sandre. Tables à rallonges,
pieds à colonnes.
Chaises assorties.
Meules Tapis Rideaux

LEITENBERG
Grenier 14 Tél. 3 30 47

Entreprise chimico-technique cherche pour un vaste rayon

représentante
éventuellement

représentant
bien introduit. Langues française et allemande désirées.

Offres avec photo et indication de l'activité actuelle, à

Produits ESTALIN, BALE, Sântisstr. 11.

Automobilistes!
Ne détruisez pas vos

pneus usés, propres au
regommage, nous vous les
reprenons pour Pr. 3.- a
Pr. 6.- selon état et di-
mensions. — R. Nobs,
NeuchAtel, Saars 14. Tel
(038) 5 23 30

A vendre
cuisinières à gaz, cuisiniè-
res électriques, tables à
rallonges, buffet de servi-
ce, buffet de cuisine, tapis
de milieu, armoires, fau-
teuils, radio, piano, coif-
feuse, bibliothèque, com-
mode, armoire à glace,
fauteuils rotin, lits, lits
turcs, machine à coudre,
chaises, berceaux, etc. —
S'adresser Progrès 13 a.
C. Gentil.

immeubles a vendre
Immeubles bien situés, au centre de
la ville, quartier de l'Abeille, 21 lo-
gements, avec garages, revenu loca-
tif intéressant. Prix de vente de-
mandé Fr. 350.000.—.
Pour traiter, s'adresser à l'Etude
André Nardin , avocat et notaire, en
Ville.

Pour l'échange
de vos

bracelets cuir
Tous genres

Adressez-vous à la maison spécialisée

LA BOUTIQUE
MAROQUINERIE

Daniel-JeanRichard 33 Tél. 2.64.91

— LE LOCLE —
Nous cherchons une vitrine bien centrée. Sur-

face d'étalage : 10 à 20 m2 environ. Serait accep-
tée même pour une durée limitée. — Faire offres
sous chiffre G. S. 5194, au bureau de L'Impartial.

Ninoss Floridas
Orchestre 4 musiciens
Instrumentation variée

LE LOCLE
Poste : Le Prèvous
Tel (039) 6 62 07



L'ACTUALITÉ SUISSE
Au Conseil national

Des crédits
de 16 millions pour
l'énergie atomique

BERNE, 15. — Lundi soir, le Con-
seil national s'est occupé du projet
de cession des installations atomi-
ques de la Réacteur S.A. à Wueren-
lingen (Argovie) à un Institut fé-
déral de recherches en matière rie
réacteurs rattaché à l'Ecole poly-
technique fédérale de Zurich. Le
Conseil fédérai sollicite à cet effet
l'ouverture d'un premier crédit de
10.200.000 fr. pour l'installation des
laboratoires et d'un second crédit
de 6 millions de francs pour l'ex-
ploitation de l'institut dès le 1er mai,
date du transfert des installations,
au 31 décembre 1960.

Le projet a été adopté par 140
voix sans opposition.

Un autre projet , prévoyant que
la Confédération encouragera la
construction et l'exploitation de deux
réacteurs de puissances, l'un projeté
par le consortium des principales en-
treprises industrielles de Suisse alé-
manique et le second par l'Energie
nucléaire S.A., représentant les in-
dustries romandes. Les contributions
de la Confédération à ces deux pro-
jets (de 50 millions de francs au
maximum) seront discutées aujour-
d'hui.

Un camion tombe dans le lac
SERRIÈRES

Il existe à Serrières, ainsi que tous les automobilistes ont pu le voir,
un endroit où l'on tente de combler le lac en vue des travaux de réfection
de la route Neuchâtel-Serrières. Hier, à 13 h. 30, un camion de l'entreprise
de transports Jules Matthey, à Neuchâtel, devait déverser de la terre et
des déchets dans le lac. Pour ce faire, le conducteur du véhicule manœuvra
en arrière afin de s'approcher le plus possible du bord de l'eau pour y faire
basculer le contenu de son véhicule.

Sans doute s'approcha-t-il trop du bord, car soudain le camion entraîné
par son poids, bascula, fit un tour sur lui-même et tomba dans le lac. Le
chauffeur ne perdant pas son sang-froid put fort heureusement ouvrir sa
cabine et regagner la terre ferme.

Pour sortir le véhicule, il fallut faire appel à des hommes grenouilles
qui, attachant des amarres à plusieurs points du camion, firent en sorte
qu'il pût être sorti grâce à une grue amenée sur place, n semble que le
camion n'a subi aucun dégât. Les opérations de sauvetage ont duré de
14 heures à 18 h. 30. (Press - Photo - Actualités.)

se sur la situation dans l'industrie hor-
logère.

La présence de tous les ouvriers occu-
pés dans les branches ci-dessus est
obligatoire. L'amende réglementaire se-
ra appliquée aux absents.

EN PAYS NEUCHATELOIS
SAINT-BLAISE

Un employé de cuisine
se plante un couteau

dans l'abdomen
v(Corr .) — Un employé de cuisine

du pensionnat la Châtelainie, à St-
Blaise, M. Angelo Pranciosa , s'est
grièvement blessé dimanche, le cou-
teau qu 'il manipulait lui ayant per-
cé l'abdomen. Il est soigné à l'hô-
pital de la Providence. Nos bons
voeux de rétablissement.

major de table. Le fanion de la société
est inauguré ce jour-là . Quelques an-
nées creuses dues à la crise et, en 1934,
le recrutement atteint 60 membres, puis
72 en 1935.

C'est une période faste pour l'Echo. Le
cinquantenaire célébré en février 1935
retrouve encore James Pellaton au ma-
jorât, tandis que la présidence est as-
sumée par Georges Baillod. Henri Pel-
laton quitte la direction en 1938, après
22 ans de labeur , et M. André Zimmer-
li entre en fonction. Les années de la
deuxième guerre ralentissent l'activité
de la société. Dès 1945, après le 60e
anniversaire (au cours duquel James
Pellaton fonctionna pour la quatrième
fois !) , la société repart avec élan. L'ef-
fectif est de 59 membres en 1947. De-
puis, l'Echo a connu une activité ma-
gnifique. La société arrive au 75e an-
niversaire dans une forme splendide.
Allègrement, elle va s'envoler vers son
centenaire.

La soirée du jubilé s'est déroulée sa-
medi soir, au Cercle de l'Union, dans
une ambiance de fête, sous le majorât
de table de M. René Vermot.

Dans son discours, M. Henri Matile,
président de l'Echo, après avoir salué
ses hôtes, a rendu hommage à M. Os-
car Grandjean qui compte plus de 60
ans d'activité dans la société ! M. Willy
Drouel a été fêté pour 25 ans de so-
ciétariat, et M. André Zimmerli pour 20
ans de direction .

H y eut d'autres discours bien sûr,
d'excellentes productions de la société
jubilaire, une partie récréative fort
réussie suivie d'un bal très animé.

Tous nos compliments à l'Echo de
l'Union, ainsi que nos meilleurs voeux
de prospérité.

Le 75me anniversaire
de r«Echo de l'Union»

Le Locle

Sous la plume de M. Eugène Mat-
they, l'«Echo de l'Union» a publié une
plaquette à l'occasion de son beau ju-
bilé. Nous y trouvons la date de fonda-
tion (8 février 1885) et les noms des
cinq fondateurs (MM. Edouard Pella-
ton, Charles Huguenin, Alfred Roulet,
Alfred Grandjean et Arnold Pavre).

Le premier directeur fut Edouard
Pellaton et le premier président Char-
les Huguenin. Le local était la Cure
allemande puis le No 29 de la rue des
Envers. En 1906, M. Alfred Thiébaud suc-
cède à Edouard Pellaton au poste de
directeur. Dès cette année, le local est
transféré au Sapin , nouveau local de
l'Union Chrétienne. En 1909, l'effectif
est de 40 membres. Le 25e anniversaire
est fêté en 1910 sous la présidence de
Fritz Studler et sous le majorât de ta-
ble de James Pellaton.

Les années de guerre sont difficiles
à l'Union comme partout . En 1920, créa-
tion du Groupe littéraire dont les suc-
cès seront nombreux. En 1923, la société
décide d'introduire une cotisation de 50
centimes par mois : elle s'en était pas-
sé jusqvip - là ! Le 40e est fêté le 7 fé-
vrier 1925 : Léon Matthys préside ce
jubilé et James Pellaton est à nouveau

BULLETIN DE BOURSE
Communiqué pai l'UNION DE BANQUES SUISSES

Zurich : Coursjiu

Obligations 14 15

3%% Féd.46 déc. *°1.10 101.20
2%7o Fédéral 50 101 d 101 d
3% Féd. Si/mai 97-l,5d, 97.35
3% Fédéral 1952 #9* 97 {-
2%% Féd. 54 j. BS*d 93%
3% C. F. F. 1938 98 '-'d 98!.
4% Australie 53 100;* ";i
4% Belgique 52. 1™ \ 1°°
4% France 1939 102,d 102 ,,
4% Hollande 50 101 f i  ^ V-
S%% Suède 54 m. 94 A 9,4 d
3%% B. Int.53 n. 96,, 96*d
4% Banq. Int. 59 1°°£ "»̂
4%% Hou3ing55 96% 9R 'i
414 % Caltex 55 105 

J 105,,
4%% Ceca 56 97d f̂ i
4%% Ofsit 52 97* 97V4
4%%Wes t Rd 54 107,, 105,,
4% I. B. M. 58 103

 ̂
104M:

4%% Italcem. 56 1[)2 * 102 4
4 % %  Montée. 55 104 ]? ™&
4%% Olivet. 56 103 ' 103 '-
4 'i% Péchiney 54 10.5„ , 105
4% Pétrofina 54 98 '-,d ",,
4H% Pirelli 55. "2 = «« ;
5% Tauernkr.  58 104 ''' ««*

Actions

Union B. Suisses 2235 2243
Soc. Bque Suisse 1865 1880
Crédit  Suisse 1980 1990
Electro-Watt 1895 1800 d
Interhandel 3660 3665
Motor Columbus 1435 1450
Elec. & Tract, ord. 265 o 265
Indclec 925 924
Italo-Suisse 715 715
Réassurances 2340 2325
Winter thour  Ace. 880 080
Zurich , Assur. 4950 4950
Aar-Tessin 1270 d 1275 d
Saurer 1285 1275
Alumin ium 4050 d 4090
Bally 4030 d 1430 d
Brown Boveri 3050 3070

'Les cours des billets s 'entendent  pour les petits montants fixés par la convent ion locale.

Cours du 14 15
Fischer 1520 1510 d
Jelmoli 710 710
Lonza 1570 1580 o
Nestlé Port. 2240 2225
Nestlé Nom. 1367 1360
Sulzer 2730 2720
Baltimore & Ohio 156% 157%
Pennsy lvnn ia  RR 62 81%
Aluminium Ltd 131 131
Italo-Argenlina 47 47
Ofsit  53 5412
Phil ips 695 884
Royal Dutch 172% 172
Sodec 87 % ZQ-) i
Standard Oil 194 194
Union Carbide 560 d 559
A. E. G. 414 420
Amer Tel. & Tel. 375 374 %
Du Pont de Nem. 982 976
Eastman Kodak 429 426%
General Electr. 379 377ex
General Foods 435 d 432
General Motors 196 195
Goodyear Tire 165% 166%
Intern. Nickel 433 430
Intern. Paper Co 475 478
Kennecott  341 346
Montgomery W. 192 193
National  Distill. 131 131%
Pacific Gas & El. 274 273
Allumettes «B» 115%d 116 d
U. S. Steel 352 357
Woolworlh Co 259 260
AMCA $ 60.15 60 '/i
CANAC $ C ne neVi
SAFIT £ 12.4.O 12.1.0
FONSA 277 % 278
SIMA 1215 1215
'TAC 203% 202%
EURIT 139% I37 '.:i
FRANCIT 105 104%
Bâle :
Actions
Ciba 6760 6800
Geigy, nom. «860 11975
Sandoz 6650 6625
Hnffm. -r.a Rnrhe 18750 18800

New-York : Cours du
Actions JJ ]4
Allied Chemical 52% 51!/s
Alum„ Co. Amer 84s/s 85'/s
Amer. Cyanamid 43% 485/s
Amer. Europ. S. 34 35
Amer. Smelting 43% 43%
Amer. Tobacco 104 104%
Anaconda 51V1 517/s
Armco Steel 61 61'/8
Atchison Topeka 24% 24V»
Bendix Aviation 69% 69%
Bethlehem Steel 47% 47VB
Boeing Airplane . 26'/« 27V»
Canadian Pacific 24% 24%
Caterpillar Tract. 29V» 305/s
Chrysler Corp. 52V» 51'/»
Colgate 36% 36'/s
Columbia Gas 19% igs/s
Consol. Edison 62Vs 62V«
Corn Products 48S/B 48'/»
Curtiss Wright . 22% 22'/s
Douglas Aircraft 37% 37'/«
Dow Chemical 87% 87*/«
Goodrich Co 71% 72%
Grulf Oil 28V» 28V»
Homestake Min. 42V» 441/»I. B. M. ^g^ 419%
Int. Tel & Tel 351/,. 35%
Jones-Laughl. St. 65V» 66%
Lockheed Aircr. 27 27
Lonestar Cernent 26Vi 26%
Monsanto Chem. 431/, 42%
Nat. Dairy Prod. 48V» 47
New York Centr. 23V» 23%
Northern Pacific 41 Vi 41 %
Parke Davis 37% 37%
Pfizer & Co 26% 26V»
Philip Morris 63V» 63'/»
Radio Corp. 65s/, 65i*,
Republic Steel B2 V4 63'/»Sears-Roebuck 47% 4B
Socony Mobil 37 Vi 37V»
Sinclair Oil 40J/( 40V»
Southern Pacific 20'/» 20'/»
Sperry Rand 22% 22V»
Sterling Drug 46V» 47 Vi
Studebaker 15 15
U. S. Gypsum gs 95
Westing. Elec. 49 Vi 49%

Cours du 11 14
Tendance : bien sou tenue
Ind. Dow Jones
Chemins de fer . 143.17 144.22
Services publics 86.28 86.84
Industries 605.83 606.79

Bourses étr.:
Actions
Union Min. Frb ig50 180n
A. K. U. Flh 437 Vi 441'/»
Unilever Flh 733 " 734%
Montecatini Lit 3243 3230
Ç1,8' . , . , Lj ' 2535 2533
Air Liquide Ffr g2o 611
Fr. Pétroles Ffr 492 484
Kuhlmann Ffr 638 535
Michelin «B» Ffr 535 535
Péchiney Ffr 275 276
Rhône-Poul. Ffr 660 657
Schneider-Cr Ffr 394 494
St-Gobain Ffr 45^59 44B
Ugine Ffr 342.50 339
Perrier Ffr 355 350
Badische An. Dm 485% 489
Bayer Lev. Dm 541 " 540
Bemberg Dm 255 252
Chemie-Ver. Dm 865 860
Daimler-B. Dm 2850 2805
Dortmund-H. Dm 223 225
Harpener B. Dm 192 192
Hcechster F. Dm 595% 512
Hœsch Wer. Dm 253 253
Kali-Chemie Dm 657 875
Mannesmann Dm 287% 292
Metallges. Dm lgB5 ig5u
Siemens & H. Dm 538% 540%
Thyssen-H. Dm 385 383 "
Zellstoff W- Dm 2go 290

Billets étrangers : • Dem offre
Francs français 85.— 89.—
Livres Sterling 12.— 12.30
Dollars U. S. A. 4.31% 4.35%
Francs belges 8.55 8.80
Florins holland 114.— lia.25
Lires italiennes 0.68 0.71
Marks allemands 103.— 105. Pesetas 6.95 7!s5
Schillings autr. 15.50 16.90

Communiqués
(Cotte rubrique n 'émana pas de notre
rédaction: alla n'engage pas ie journal.)

Match au loto.
Ce soir dès 20 h. 15, le Ski-Club, au

Cercle catholique.
Assemblée générale du groupe des

boîtiers or et métal, des bijoutiers-
joaillier s et assortiments de la boîte.
Nous rappelons l'importante assemblée

des boîtiers, des bijoutiers-joailliers et
assortiments de la boite, qui aura lieu
le jeudi 17 mars à 20 h. 15, dans la
grande salle du Cercle Ouvrier.

Le collègue Adolphe Graedel , secré-
taire central de la FOMH, fera un expo-

LA CHAUX -DE-FONDS
ETAT CIVIL DU 14 MARS 1960

Naissances
Berthoud - dit - Gallon Michel, fils

de Pierre - Alain, horloger, et de Ariet-
te-Liliane née Vieille, Neuchâtelois. —
Voirol Vincent - Laurent, fils de Lau-
rent Joseph - Emile horloger - termi-
neur, et de Marie - 'Thérèse - Jeanne
née Frésard , Bernois. — Battaglia So-
nia - Wanda , fille de Giuseppe - Vit-
torio sommelier, et de Marinette - Odet-
te née Jordan, de nationalité italienne.
— Kappeler Bernard - Michel, fils de
Paul, ouvrier de fabrique, et de Gertrud
née Mindel , Thurgovien.

Promesse* de mariage
Vacheron Francis - Gustave, agricul-

teur, Vaudois et Fribourgeois, et Si-
grist née Dubois Yvonne, Bernoise et
Neuchâteloise. — Girardet Louis - Hen-
ri , radio-électricien , Vaudois, et Rei-
chenbach Ruth - Lydia, Bernoise et
Neuchâteloise. — Benoit James - Ali ,
manoeuvre, et Guyot Violette - Margue-
rite, tous deux Neuchâtelois. — Schal-
ler Theodor, électricien - dépanneur,
Bernois, et Schluep Ramona - Tere-
sa, Soleuroise. — Montandon - Clerc
Lucien - Jules, vendeur, Neuchâtelois,
et Bissegger Henriette - Bernadette -
Ernestine, Thurgovienne.

CH 2 CV 10.0 0 = NE
Cette formule cabalistique vous annonce
simplement que la lO.OOOme 2 CV. ven-
due à ce jour en Suisse porte des pla-
ques neuchâteloises.
Elle a été acquise par Monsieur et Ma-
dame François Marti, bien connus dans
notre chef-lieu pour l'enseigne pari-
sienne de leur salon de coiffure.
Monsieur Marti, brillant figaro pen-
dant les heures ouvrables, a acquis, pen-
dant ses loisirs, une soUde réputation de
mycologue distingué. Ayant prospecté la
terre de Neuchâtel à la loupe, il con-
naît des centaines de champignons.
C'est donc en connaisseur qu'il taqui-
nera celui de sa nouvelle 2 CV.
Pour l'instant, cet infatigable chercheur
est tout à la joie de sa dernière décou-
verte : dans la boite à gants de sa voi-
ture, une bonne fée Citroën avait caché
la clef des champs. En l'occurrence un
bon pour un séjour et un voyage à
Paris par avion Caravelle à l'intention
de son épouse et de lui-même.
Ainsi, ayant acheté la lO.OOOme 2 CV.
helvétique, deux fidèles Citroënistes de
notre canton, Monsieur et Madame
François Marti, coiffeurs nés coiffés,
pourront se rendre dans le Ville-Lu-
mière en passant par le septième ciel.

Bon voyage... et bonne route !

(Corr.) — Le montant des dommages consécutifs à l 'incendie de la
Ferme du Creux , près des Cernets sur Les Verrières est de 60,000 f r .  à
70 ,000 f r .  Hier on ne possédait toujours pas d'éléments s u f f i s a n t s ca-
pables de dire à quelle cause il f a u t  attribuer cet incendie. — Voici ce

qui reste de la ferme. (Press Photo Actualité.)

Après l'incendie de la ferme du Creux

en 1960
BERNE, 15. — Le Service de l'é-

tat-major général (section de mo-
bilisation) procédera durant la pé-
riode s'étendant du 25 avril au 12
novembre à l'inspection militaire
de certaines catégories de véhicu-
les à moteur.

Les détenteurs sont priés d'ob-
server scrupuleusement les instruc-
tions de l'ordre de convocation. Ils
ne doivent pas négliger d'apporter
avec eux les documents de mobi-
lisation, la convocation, l'ordre de
fourniture pour véhicules à mo-
teur, le livret de service de la per-
sonne chargée de conduire le vé-
hicule à la place de fourniture en
cas de mobilisation de guerre. Si ces
différents documents n'étaient pas
produits, l'inspection du véhicule
devrait être renvoyée à plus tard
et elle se déroulerait aux frais du
détenteur.

Les détenteurs de véhicules, pour
lesquels la Confédération alloue un
subside "es camions de provenan-
ce suisse utilisables par l'armée,
ainsi que les véhicules tous-terrains
bénéficiant d'une rétrocession de
droits de douane) , doivent présen-
ter ces véhicules complètement
équipés avec accessoires et matériel
de réserve. Les véhicules devant
être inspectés avec une remorque
seront présentés par les détenteurs
dans la composition prévue sur la
convocation et telle qu'elle résulte
des ordres de fourniture, sauf si
une raison majeure (changement de
détenteur, du véhicule tracteur, de
remorque ou de système de freina-
ge, etc.) les en empêche.

L'inspection
des véhicules à moteur

Lundi soir, un incendie s'est déclaré
dans la ferme ds M. Alfred Kloetzli, à
la rue du Stand à Delémont. Si la mai-
son d'habitation a pu être préservée
et si le bétail a été sauvé, tout l'im-

meuble a été détruit. On ignore les
causes du sinistre.

i

Incendie à Delémont

(Corr.) — Mme Vve Mathilde Urfer-
Girard, domiciliée chez sa fille, Mme
Dubois, concierge du Collège du Verger,
a fêté ses 90 ans samedi 12 mars.

Conformément à la tradition , M. Hen-
ri Jaquet , président du Conseil com-
munal, lui a rendu visite et lui a fait
par de voeux et félicitations de tous
les Loclois. Il lui a remis le cadeau ha-
bituel et a fait fleurir sa chambre.

La jubilaire est née aux Brenets où
ellee a fait ses classes. Dès son maria-
ge, elle a travaillé avec son mari à
l'exploitation d'un domaine aux Bre-

nets, puis à la Haute-Rançonnière. De-
venue veuve en 1921, Mme Urfer a con-
tinué d'exploiter ce domaine avec son
fils jusqu'en 1930. Notre nouvelle nona-
génaire a eu 4 enfants — 3 filles et 1
garçon — qui sont tous en vie. Elle
jouit encore d'une bonne santé. Nous
lui présentons nos compliments et meil-
leurs voeux.

Une nonagénaire

.̂
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© L'IMPARTIAL
Vue des Alpes: praticable sans chaînes
La Cibourg : praticable sans chaînes
La Tourne : chaînes recommandées

î t ôoiffante

les sachets \
en p rogrès)

infusion rapide i .'mÊk f̂

Incin. Thiébaud née Lesquereux Lau-
re - Mélina, épouse de Paul - Auguste,
née le 25 janvier 1878, Neuchâteloise. —
Incin. Brunner Charles - Georges,
époux de Luise née Gnadinger, né le
23 avril 1889, Bernois et Neuchâtelois. —
Incin. Geiser Georges - Edouard - Hen-
ri, époux de Hélène - Alice née Pa-
ratte, né le 11 avril 1913, Bernois. —
Inhum. Miserez née Chapatte Mélina-
Bertha, veuve de Henri - Louis, née le
12 avril 1878, Bernoiseê — Incin. Gos-
teli Yvette - Louise, fille de André -
Nicolas et de Louise - Esther née Al-
lioli , né le 27 août 1938, Bernoise.

Décès

15 mars
AMPHITHEATRE : 20.15, Saint-Exupé-

ry et nous, Conférence de M.  Charly
Guyot.

CINE CAPITOLE 20.30. Macao, l'En-
jer du Jeu .

CINE CORSO : 20.30, Mirage de la Vie.
CINE EDEN : 20.30, La Chatte sort ses

Gr i ff u s .
CINE PALACE : 20.30, L'Homme du

Kentucky.
CINE REX : 20.30, Le Soleil se lève

aussi.
CINE RITZ : 20.30, Une Fille pour

l'Eté.
CINE SCALA : 20.30, La Vache et le

Prisonnier
THEATRE : 20.30, Le Théâtre popu-

pulaire romand présente « La Cru-
che cassée ». 

PHARMACIE D'OFFICE : Jusqu 'à
22.00, Wildhaber , L.-Robert 7, en-
suite, cas urgents, tél. au No. 11.
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moyennant un versement de Fr. 100.—
à la livraison, et 36 mensualités de

Fr. 18.-

Demandez une démonstration
sans engagement au magasin

ou A VOTRE DOMICILE

SERVICE PERMANENT APRÈS VENTE

AGENT GENERAL POUR LA SUISSE
DES MACHINES A COUDRE NECCHI

^
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V -^7**/ NOVOCHOC S.A.
\ \ /  / Manufacture de pare-chocs
\ Y / d'horlogerie

\ AI /  Serre 24 La Chaux-de-Fonds

\/ engage

OUTILLEUR
Place très Intéressante — travail varié, Indépendant avec
responsabilités — pour jeune mécanicien ou horloger-outil-
leur capable de prendre la responsabilité de la fabrication
et de l'entretien d'outillages de précision ainsi que le ré-
glage de machines (presses, perceuses, potences à chasser,
etc.).
La connaissance des étampes à découper est nécessaire.
Possibilité de se créer une situation intéressante pour can-
didat sérieux désireux de participer au développement de
l'entreprise.
Entrée immédiate ou à convenir.
Faire offres manuscrites avec curriculum vitae.
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Victoire française à Milan
Aucun Suisse n'a atteint le tour final

Trophée Spreafico, tournoi indivi-
duel à l'épée, à Milan , quarts de fi-
nale : Brodin (Fr) bat Wahlberg
(S) 10-8 ; Delfino (It) bat Baranyi
(Hon) 10-8 ; Mouyal (Fr) bat Ma-
rini (It) 13-11 ; Pellegatta (It) bat
Maestri (It) 10-3. — Demi-finales :
Mouyal (Fr) bat Pellegatta (It)
10-4 ; Delfino (It) bat Brodin (Fr)
13-11. — Finale : Mouyal (Fr) bat
Delfino (It) 3-0, abandon (l'Italien
souffrant de crampes). — La plus
grosse surprise avait été enregistrée
au 4e tour, avant les 16es de finale
par élimination directe, lorsque l'An-
glais Billy Hoskins, ancien champion
du monde, n'avait pu se qualifier
dans sa poule malgré un barrage
avec l'Italien Albanese. Tous les
Suisses engagés furent éliminés du-
rant les premiers tours.

C PATINAGE ARTISTI QUE J
Les Canadiens Barbara
Wagner et Robert Paul

professionnels
Les champions olympiques et du

monde Barbara Wagner et Robert Paul
(Canada) vont passer professionnels.
Après avoir encore fait face aux enga-
gements qu 'ils ont contractés dans leur
pays et en Allemagne au cours des
prochaines semaines, en tant qu'ama-
teurs, ils seront engagés par une revue
sur glace.

( LUTTE J
Les sélectionnés pour

les championnats suisses
En vue des championnats suisses, qui

auront lieu le 27 mars, à Berne, trois
fédérations ont désigné leurs représen-
tants pour la phase finale de la compé-
tition. Parmi les lutteurs éliminés lors
de ces dernières épreuves figurent des
concurrents de valeur, tels Meinard
Ernst, Karl Bruggmann et Peter Nyffe-
negger , qui ont été barrés pour les titres
de la S. P. G. Voici les vainqueurs des
finales des championnats de la S. P. G.,
de la Fédédration suisse de lutte ama-
teur et de la Fédéra tion catholique suis-
se de gymnastique et de sport : '

S. F*Qn ..(à Schoftland). r- Poids mpur
che: Anton Locher. — Coq: Hans Thuli.
— Plume : Paul Sperisen. — Légers :
Walter Kiinzi. — Welters : Ernest Gros-
senbacher. — Moyens : Werner Fivian.
— Mi-lourds: Eug. Holzherr. — Lourds:
Max Widmer.

F. S. L. A. (à Domdidier) . — Mouche :
Siegfried Dignos. — Coq : Richard De-
brunner. — Plume : Bruno Chardon-
nens. — Légers : Heinz Stahli. — Wel-
ter : Daniel Hauser. — Moyens : Robert
Zingg. — Mi-lourds : Raphaël Wieland.
— Lourds : Willy Lardon.

P.O.S.G. S. (à Ibach). — Mouche :
Josef Zàch. — Coq : Clemens Hutter. —
Plume: Arnold Baumgartner. — Légers:
Walter Meier. — Welters : Josef von
Euw. — Moyens : Beat Dietsche. — Mi-
lourds : Italo Casanova. — Lourds :
Peter Dietsche.

Beaux succès des lutteurs
chaux-de-fonniers

Dimanche à Schôftland (Arg.)
Ernest Grossenbacher a enlevé son
sixième titre de champion suisse.
Walter Kunzi des Geneveys-sur-Cof-
irane est sacré champion suisse des
poids léger, Henri Mottier malchan-
ceux perd le tite à 30 secondes de la
fin de sa passe à la suite d'une bles-
sure au genou, face à Werner Fivian .

Ernest Grossenbacher a battu ses
deux adversaires par tombé, tandis
que Walter Kùnzi gagne une passe
par tombé et une aux points. Henri
Mottier a gagné sa première passe
par tombé et perd la seconde aux
points.

Nos félicitations à ces sportifs mé-
ritants.

Bibliographie
L'annuaire des adresses
de La Chaux-de-Fonds

et Le Locle
L'édition de 1960 de cette publica-

tion vient de sortir de presse. C'est
la 64e année que l'annuaire en ques-
tion paraît. Et cependant il est tou-
jour s d'actualité, puisque parfaite-
ment mis à jour.

Il serait superflu de souhaiter à
cette utile publication le même suc-
cès qu 'aux précédentes, car ce livre
— dont l'emploi évitera à chacun
bien des démarches inutiles — a sa
place marquée non seulement dans
tous les commerces et magasins,
mais aussi dans tous les ménages.

C TENNIS J
Nette défaite du numéro un

mondial amateur
à Porto-Rico

Le Suédois Ulf Schmidt a réussi
un deuxième coup d'éclat au tournoi
international de San Juan de Puer-
to-Rico : il a battu avec une extrême
aisance la première raquette mon-
diale amateur, l'Australien Neale
Fraser.

Ainsi , après avoir éliminé l'Amé-
ricain Vie Seixas, le Suédois vient
d'inscrire à son palmarès le premier
jo ueur du monde. Mais Neale Fraser
semble avoir été handicapé par une
très grande fatigue doublée d'une
douleur musculaire : le champion
australien avait dû . en effet , la veil-
le, lutter pendant deux heures pour
venir à bout de l'Anglais Mike Da-
vies.

...se monte rapidement à Berne, pour le compte de la Confédération ,
selon la technique la plus moderne. Les blocs de béton ont été préfa-

briqués dans les usines de Morges.

Un nouveau bâtiment administratif...Ocletià clauA- le wusmdz...
22 nations

afro-asiatiques
demandent la convocation

de l'Assemblée générale
de l'O. N. U. en session

extraordinaire pour débattre
de l'explosion au Sahara

NATIONS-UNIES, 15. — UPI. —
22 nations du groupe afro-asiatique
de l'ONU — qui en compte 29 —
ont signé la demande de convoca-
tion de l'assemblée générale de
l'ONU, en session extraordinaire ,
pour débattre de l'explosion nuclé-
aire française au Sahara.

N'ont pas signé la demande : Cam-
bodge, Iran, .Laos, Japon , Philip-
pines, Thaïland et Turquie.

La demande a été remise à M.
Hammarskjoeld , qui va maintenant
la soumettre à l'approbation des na-
tions membres. Rappelons que la ma-
jorit é simple — soit 42 voix — est
nécessaire pour la convocation d'une
session extraordinaire.

La «petite guerre»
des laissez-passer

BERLIN, 15. — Devant la fermeté
occidentale, l'U. R. S. S. a retiré les
nouveaux laissez-passer qui avaient
été faits à l'intention des militaires
alliés traversant la zone soviétique
d'occupation.

La décision a été annoncée par le
général Voronzov , chef d'Etat-Major
de l'armée soviétique en Allemague,
aux chefs des missions alliées. Cette
nouvelle est diffusée par l'agence de
presse est-allemande A. D. N.

Les Russes retirent « jusqu 'à nou-
vel ordre » les laissez-passer qui
désignaient la zone d'occupation
russe sous le nom de « République
démocratique allemande ». Les mili-
aires alliés continueront à utiliser
des laissez-passer portant la men-
tion « Zone soviétique d'Allemagne ».

La décision de retirer les laissez-
passer émis le 1er février a été prise
à Moscou à la suite des protestations
occidentales.

Ce pas en arrière des Russes vient
trois jours seulement après que les
Américains et les Anglais eurent

restreint les mouvements des mis-
sions soviétiques en Allemagne occi-
dentale, comme mesures similaires.

La décision soviétique est considé-
rée comme une victoire pour les
Alliés et un sérieux coup à l'adresse
de la campagne est-allemande pour
une reconnaissance du régime de
Fankow par les Occidentaux.

Depuis 1945, les trois Alliés occi-
dentaux ont une mission militaire
accréditée auprès de l'armée sovié-
tique. Les Russes entretiennent des
missions similaires auprès des trois
puissances occupantes en Allemagne
occidentale.

a oenin ~—
Les Soviétiques

ont «bosté»

L'armée argentine en
alerte

en vue des prochaines
élections générales

BUENOS-AIRES, 15. — UPI —
L'Argentine a mis ses forces armées
sur pied d'alerte, depuis hier, en vue
des prochaines élections générales
du 27 mars.

Des bruits ont couru sur l'instau-
ration de la loi martiale, le secré-
taire à la guerre, le général Larcher,
ayant conféré avec les membres de
l'Etat-Major général durant quatre
heures et demie.

La mesure prise par le gouverne-
ment pour assurer l'ordre et garan-
tir la liberté des élections est venue
à la suite d'un week-end de sabo-
tages et d'attentats. Une bombe a
saccagé la maison d'un officier des
renseignements, tuant sa fillette
âgée de trois ans, blessant l'officier ,
sa femme et leurs trois autres en-
fants. A Mar del Plata , le feu a été
mis à un magasin national d'essen-
ces, faisant 250.000 dollars de dégâts.

La décision de la mise de l'armée
sur pied d'alerte a été prise par le
Président Frondizi .après un entre-
tien avec le secrétaire à la guerre
et les commandants des trois armes.

sur les Etats côtiers
du nord du Brésil
30.000 sans abri

RIO-DE-JANEIRO, 15. — AFP —
Des pluies torrentielles tombent sans
discontinuer depuis dix jours sur les
Etats côtiers du nord du Brésil, d'où
ne cessent d'affluer des nouvelles
fragmentaires, mais toujours aussi
alarmantes.

Le nombre des familles sans abri
dans l'Etat d'Espirito Santo, au nord
de Rio-de-Janeiro, est évalué à
trente mille. Dans l'Etat de Bahia,
deux milles personnes se seraient
réfugiées au couvent de Cachoeira ,
ville d'environ douze mille habi-
tants. Deux villages voisins auraient
été, l'un totalement et l'autre par-
tiellement détruits par les eaux. On
ignore le nombre des victimes.

Pluies torrentielles

PARIS, 15. — Le professeur Char-
les Oberling, directeur de l'Institut
de recherches scientifiques sur le
cancer à Villejuif , près de Paris,
vient de mourir des suites d'une in-
tervention chirurgicale, à l'âge de
65 ans.

Décès d'un savant spécialiste
du cancer

PARIS, 15. — UPI. — Convoqué
par le jug e d'instruction Batigne, le
Dr Maurice Lacour était hier fidèle
au rendez-vous. En effet à 14 heures
précises il apparaissait dans la ga-
lerie sur laquelle s'ouvre le cabinet
du magistrat.

La première j ournée de l'interro-
gatoire définitif du Dr Lacour a
compris quatre parties que M. Ba-
tigne avait strictement délimitées
par avance.

Le visage du Dr Lacour s'est rem-
bruni à diverses reprises lorsque, au
passage, étaient évoquées les accu-
sations portées contre lui par M.
Rayon.

— Je vous jure , a-t-il déclaré
solennellement, que je suis totale-
ment innocent.

Interrogatoire définitif
du Dr Lacour

WASHINGTON , 15. - UPI. - L'a-
gence nationale de l'Aéronautique et
de l'Espace annonce qu'à une heure
du matin Pionnier V était à 890.000
kilomètres.

L'émetteur de 150 watts , grâce au-
quel «Pionnier V» devrait pouvoir
«parler» à la terre jusqu 'à une dis-
tance de 80 millions de kilomètres , n 'a
pas encore été mis en service. Il le
sera sans doute au moment où le sa-
tellite parviendra à la distance d' un
million 600.000 kilomètres , soit le dou-
ble de l'éloignement actuel.

Pionnier V à plus
de 800.000 km.

de la terre

LONDRES, 15. — UPI — Pendant
plusieurs mois, avant l'annonce des
fiançailles de la princesse Margaret,
les annonces du « Times » ont abrité
une correspondance privée entre
deux amoureux désignés seulement
par les initiales « A » et « M ». La
correspondance s'est arrêtée brus-
quement le 1er mars, une semaine
après l'annonce des fiançailles, et
certains se demandent aujourd'hui
si après tout ce n'est pas une cer-
taine Margaret qui avait trouvé ce
moyen original de poursuivre son
idylle avec un certain Antony.

Voici quelques échantillons des
annonces que ies lecteurs du « Ti-
mes » ont pu lire dans les colonnes
de leur journal. Toutes sont adres-
sées à «A» et signées « M » :

24 novembre : «A» Vos lettres sont
merveilleuses. Mes pensées sont tou-
jours avec vous. Mon amour pour
vous augmente de jour en jour. Vous
n'êtes jamais loin de mes pensées.
« M  » .

8 décembre : «A» Prière f i xer  date.
Téléphonerai à 08 h. 45 gmt. Je
crains que vous ne soyez surmené.
Vous aime toujours autant. *M > .

15 décembre : « A » Votre lettre
est adorable. Je vous comprends si
bien... Toujours avec vous, plus
proche que jamais. « M ».

9 février : «A» Lettre adorable. Je
vous comprends. J' espère au moins
qu'une rencontre en mai sera bien-
tôt possible. « M ».

Cette allusion à une « rencontre
en mai » semble lourde de sens, si
l'on considère que le mariage de la
princesse Margaret a été finalement
fixé au 6 mai.

«A» comme Antony,
«M» comme Margaret

BUENOS-AIRES, 15. — AFP — La
peine capitale a été rétablie en Ar-
gentine pour les terroristes : en ef-
fet , le décret pour la répression du
terrorisme signé par le président
Arturo Frondizi , remet en vigueur la
loi de « l'état de guerre interne » qui
prévoit que les terroristes seront dé-
férés devant les tribunaux militai-
res et seront passibles de la peine
de mort.

Les délits de terrorisme ne seront
du ressort des tribunaux militaires

que dans les régions d'Argentine dé-
clarées « zones militaires ». Ailleurs,
ils restent du domaine de la justice
ordinaire.

Les terroristes condamnés à mort
seront fusillés.

La peine de mort rétablie
en Argentine

SANTÉ PAR LES BAINS — TANACID — HELLER
Cures de bains brèves combinées avec repos et relaxation. Meilleurs résultats encas de rhumatismes, arthrites déf., sciatique, maladies des nerfs et des femmesdiabètes, après accidents et opérations. Prospectus et références par

HELLERBAD & HOTEL DU PARC - BRUNNEN
Tél. (043) 916 81 Famille M. Voegeli, propr.

La princesse Elisabeth
de Liechtenstein , mère du
prince-ré gnant François-
Joseph II , vient de mou-
rir à 82 ans à Vaduz. Elle
était née archiduchesse

d'Autriche. ^

Le Liechtenstein
en deuil :

une grande
dame n'est plus

v ...même la tête en bas!
W] Même la tête en
'/J bas... Même en
" courant , même en

sautant... même
par mauvais temps,

vous resterez impecca-
blement coiffée du matin
au soir si vous vaporisez
Cadonett sur votre coif-
fure.
Cadonett est une laque
extraordinaire , entière-

ment nouvelle car, tout en fixant la
coiffure, elle laisse les cheveux parfai-
tement souples ei les fait briller d'un
merveilleux éclat.
Cadonett disparaît par simple brossage
sans laisser sur les cheveux la moindre
trace de poussière.
Cadonett est présenté en vaporisateur
plastique rose nacré (Fr. 8.95) très
économique puisqu 'il contient du pro-
duit pur sans gaz propulseur et se
recharge pour Fr. 5.85.
Quelle que soit la nature de vos che-
veux , avec Cadonett vous pourrez choi-
sir la coiffure qui vous plaît... et la
conserver impeccable du matin au soir!
Cadonett est un produit Cadoricin .

Toujours

^
bien coiffée...



LE PLUS BEAU
MOBILIER COMPLET
neuf de fabrique, comprenant :
1 salon modèle 1960 (ou salle à man-
ger) , 1 chambre à coucher modèle
1960, AVEC LITERIE COMPLETE, le
mobilier complet

Fr. 2.490.-
Livraison franco

Garantie 10 ans - Facilités
Taxi gratuit pour visiter

ODAC
AMEUBLEMENTS FANTI & CIE
COUVET Tél. (038) 9.22.21
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Aménagement intérieur 
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Moutier : Garage Balmer Frères , Demandez une démonstration sans engagement «"»'"'»|M
tel. (032) 6 48 75 Agence générale pour la Suisse romande et le canton de Berne :

Neuchâtel : Garage Hubert Patthey, _ . _ ... . . , , ... 
tel (0381 5 3016 Grand Garage Wabern, J. & E. Wasny

Sierre = Garage des 13 Etoiles S. A., 
' Wabern - Berne Tél. (031) 5 26 22 Salon de l'Automobile

tél. (027) 5 02 72 Mand No 33
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La maison Felina collabore à nos défilés de mode
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ïpf Rincé avec SU, le linge est agréa- WÊ
Ktl blement parfumé et débarrassé ¦¦
WÊÊ des dernières bribes de lessive. WBM.
i___ Plus de rougeurs ni d'irritations! 

E|| Rincé avec Sil, 9
£9 le linge est si frais! Mi

Graphologie-Chirologie
Une étude sérieuse vous est garantie par

le spécialiste autorisé
J. BEGUIN

Charrière 19 a — Case 396 — La Chaux-de-Fonds
Réception tous les jours de 18 à 20 heures

On se rend à domicile '

Employé
de fabrication

connaissant la fabrication horlogère, les
écots, habitué au contact avec les four-
nisseurs, cherche situation d'avenir dans
fabrication horlogère ou branche annexe.
Les maisons intéressées sont priées d'é-
crire sous chiffre P 10416 N , à Publicitas,
La Chaux-de-Fonds.

A Ecole supérieure
i|p de commerce

La Chaux-de-Fonds.

But : Préparation théorique et pratique aux
carrières commerciales et administratives (CFF,
PTT, Douanes). Pour les jeunes filles : prépara-
tion aux études de secrétaire, d'assistante so-
ciale, de laborantine.

Branches d'études : Langues modernes: fran-
çais, allemand, anglais, italien, espagnol. Sté-
nographie, dactylographie, droit, économie,
politique, mathématiques, comptabilité, géo-
graphie économique, études des marchandises,
sciences, expéditions, correspondance, instruc-
tion civique, etc.

Age d'entrée : 15 ans.

Les élèves ayant terminé leur scolarité obli-
gatoire sont admis directement en deuxième
année, s'ils ont accompli deux années d'école
secondaire à l'Ecole de commerce ou au Gym-
nase <au- s'ils prouvent avoir les connaissances
préalables indispensables. A défaut,, ils sont
admis en première année.

Ecolage : Première année : Les élèves de la
ville ne paient pas d'écolage. Les livres et les
cours leur sont prêtés.

Années supérieures : Fr. 60.- l'an pour les
élèves de la ville.

Gratuité du matériel : Les livres et cours de
l'école sont prêtés aux élèves de la ville qui en
font la demande, reconnue motivée.

Bourses : Des bourses en espèces peuvent
être accordées aux élèves intelligents et tra-
vailleurs, dont les parents sont de condition
modeste.

Titres délivrés : Diplôme, certificat de matu-
rité commerciale.

Classes secondaires : Des classes secon-
daires sont rattachées à l'Ecole de commerce.
Les enfants qui se destinent à une carrière com-
merciale accompliront de préférence leurs 8e
et 9e années scolaires dans ces classes, situées
dans le bâtiment même de l'Ecole de com-
merce. Enseignement gratuit.

Commencement des cours : lundi 25 avril
1960, à 8 heures.

Renseignements et inscriptions : au Secréta-
riat de l'école , téléphone (039) 2.12.02.

LA DIRECTION.

DOiei
Calé Restaurant

La Masse en faillite de Maurice
GRANDJEAN, exploitation de l'Hô-
tel de la Loyauté, aux Ponts-de-
Martel, offre à vendre de gré à
gré les marchandises, matériel et
agencement de l'Hôtel.

Possibilité de louer ou éventuel-
lement d'acheter l'immeuble.

Pour renseignements et traiter,
s'adresser :
OFFICE DES FAILLITES DU LOCLE.

»¦ '

ACTIVIA
1U£T t>nîf,.n jv> f lPli 'UO *i'tOOf!9

Bureau d'architecture
Téléphone (038) 5 5168 NEUCHATEL
MATÉRIAUX sélectionnés

principes MODERNES

Connu par ses créations et son
immense choix de projets

GARANTIS SANS DÉPASSEMENT

Villas Immeubles locatifs
Transformations Fabriques
Demandez notre catalogue en couleurs
Exposition de maquettes à nos bureaux
Décoration INTÉRIEURE faite par nos

soins comprise

Plein centre
4 pièces, chauffage géné-
ral, ascenseur. Convien-
drait à médecin, éventuel-
lement bureaux ou comp-
toir d'horlogerie, sont à
louer pour tout de suite.
— S'adresser Etude Al-
phonse Blanc, notaire, av .
Léopold-Robert 66.

SOUS-SGI
chauffé, dans maison
d'ordre, d<, 1 chambre et
cuisine plus 2 chambres
indépendantes, est à louer
pour tout de suite, prix
modeste. — S'adresser
Etude AlphonsP> Blanc,
notaire, av. Léopold-Ro-
bert 66.

A VENDRE quelques

machines
à laver

en bon état, de Pr. 200.-
à Pr. 300.-. — Cretegny
& de, appareils ména-
gers, Bnine 22, Neuchâ-
tel Tel 1038) 5 69 21

Grands
locaux

chauffés, situés av. Léop.-
Robert, conviendraient à
bureau, atelier d'horloge-
rie, sont à louer tout de
suite. — S'adresser Etude
Alphonse Blanc, notaire,
av. Léopold-Robert 66.



Comment s'effectue le contrôle
de la production laitière

Comme seul le contrôle laitier intégral est à envisager , il semble bon
de préciser une fois de plus ce qu'il est :
contrôler intégralement la productivité laitière consiste à peser le lait pro-
duit par toutes les vaches de l'étable et ceci pendant toute la vie des bêtes.

Comment déterminer la quantité de lait
produite par une vache pendant
une lactation ?

m existe un moyen bien simple à
première vue, c'est celui qui consis-
terait à peser soir et matin, chaque
jour, le lait produit par une vache.
Les calculs seraient réduits à une
simple addition après que la va-
che ait terminé sa lactation. Ce
moyen n'est simple qu'à première
vue car pratiquement il offre des in-
convénients importants. Le premier
est d'ordre financier, car le prix
du contrôle' laitier officiel devien-
drait extrêmement onéreux s'il fal-
lait payer pratiquement un contrô-
leur par exploitation agricole. En-
suite, cela nécessiterait une armée
de contrôleurs qu'il serait difficile
de recruter.

C'est pourtant grâce au contrôle
pratiqué de cette façon qu'on a pu
adopter un système qui consiste à pe-
ser le lait moins souvent. En effet , la
quantité de lait produite par une
vache varie d'un jour à l'autre. Or,
en pesant le lait une fois par mois
par exemple, puis en déduisant par
le calcul le lait produit pendant tout
le mois, on risquait d'arriver à une
différence par rapport à ce que la
vache avait réellement produit. C'est
en ' comparant statistiquement, sur
plusieurs lactations, les résultats ob-
tenus par les deux méthodes, que
l'on a pu déterminer une corréla-
tion suffisamment étroite pour af-
firmer que le pesage une fois par
mois donnait satisfaction. Il existe
plusieurs méthodes de calculation
mais celle actuellement utilisée par-
ce que la plus précise consiste à
considérer comme période le nom-
bre de jours qui sépare le dernier
contrôle du précédent. Lar -moyenne
obtenue entre Pavant-dernier eon>
trôle et le dernier contrôle multi-
pliée par le nombre de jours de la
période donne la quantité de lait
produite pendant la dite période.

Cette méthode reconnue sur le
plan international nécessite une
somme assez impressionnante de
calculs. Grâce à la calculation méca-

nographique, elle est réalisable faci-
lement.

En plus du pesage, le contrôleur
laitier doit établir une carte pour
chaque vache et pour chaque con-
trôle. Sur la carte figurent déjà des
perforations concernant l'identifi-
cation de la bête qui a été établie
au premier contrôle ; d'autres per-
forations sont déjà faites et con-
cernent le nom de l'exploitant, le
nom du syndicat, le canton. Le con-
trôleur indiquera donc en chiffres
les kg- de lait pesés qui seront trans-
crits en perforations par la cen-
trale mécanographique. Il est clair
qu 'un contrôle toutes les trois se-
maines ou toutes les deux semaines
donne des résultats encore plus pro-
ches de la réalité. C'est pour cette
raison qu'en Hollande par exemple
on tend de plus en plus à abandon-

UN CONTROLEUR LAITIER (CHEF DE DISTRICT) PROCEDE A L'ANALYSE
DE LA MATIERE GRASSE

Dans la caissette se trouoent les échantillons de lait tandis que dans l'étagère
de métal prennent place les butyromètres (appareils seroant à mesurer le %
de matière grasse). Chaque butyromètre reçoit une quantité précise du lait
à analyser qui est mélangée aoec 2 réactifs chimiques. Après brassage , la
séparation de la matière grasse a lieu par centrifugation. La lecture se fait
sur une échelle graduée au 1/10 de %.

ner le contrôle mensuel au profit du
contrôle bimensuel. Les conditions
topographiques de la Hollande per-
mettent certes d'appliquer une mé-
thode qu'il serait assez difficile d'en-
visager dans nos montagnes helvé-
tiques. •' ;

Une autre méthode, approchée celle-là.

Chez les agriculteurs qui ne font
pas partie d'un groupement de con-
trôle laitier, mais dont le bétail est
contrôlé dans le cadre d'un syndicat
qui a adhéré au contrôle laitier de
tout le troupeau , il est possible de
déterminer avec une certaine préci-
sion le niveau de production de la
lactation ; il suffit d'établir une
courbe de lactation ; pour ce faire,
on reporte verticalement les kg. de
lait pesés à chaque contrôle tandis
que les différents contrôles se suc-
cèdent sur une ligne horizontale. La
surface qui sépare la courbe des
deux lignes verticale et horizon-
tale qui ont servi à l'établir, repré-

sente la quantité de lait produite.
Au moyen d'un Instrument destiné
précisément à mesurer les surfaces
délimitées par des courbes, on éta-
blit rapidement une valeur appro-
chée qui n'a certes rien d'officiel,
mais qui peut renseigner rapidement
l'agriculteur.

Le contrôle de la matière grasse.
Le lait contient une certaine quan-

tité de matière grasse que l'on
exprime en %. Le % de matière
grasse est lui aussi soumis à des
variations journalières dont l'am-
plitude est encore plus grande que
celle des kg. de lait. En effet , il n'est
pas rare de trouver un taux buty-
reux de 3,5% un jour et de 5 voir
6 % le lendemain, l'échantillonnage
étant effectué de façon judicieuse
dans les deux cas. Mais pour les
mêmes raisons que celles énoncées
plus haut, il n'est pas possible de
prélever journellement des échan-
tillons de lait en vue d'analyse.

L'échantillonnage pour la déter-
mination du taux de matière grasse
se fait en même temps que le pesage,
soit une fois par mois. Les analyses
sont effectuées en laboratoires. Dans
le canton de Neuchâtel il en existe
deux, un à La Chaux-de-Fonds,
l'autre à La Chaux-du-Milieu.

Le calcul de la quantité de graisse
produite pendant toute la lactation
se fait selon le même principe que
pour la quantité de lait. L'analyse
de la matière grasse ne présente pas
de grandes difficultés en elle-même.
Par contre, il faut une certaine or-
ganisation lorsqu'il s'agit d'analyser
plusieurs centaines, voire plusieurs
milliers d'échantillons par mois.

Une analyse seule, y compris le
nettoyage de l'appareil (le butyro-
mètre) nécessite environ 25 minutes.
En en menant 36 de front , une per-
sonne bien entraînée arrive à en
faire 25-30 à l'heure.

Lorsqu'on sait que les deux Grou-
pements de La Chaux-de-Fonds et
du Locle groupent à eux seuls envi-
ron 2000 bêtes contrôlées et que
chaque lactation nécessite en
moyenne 10-11 analyses de matière
grasse, on comprend que non seule-
ment U faut ^une certaine organisa-
tion^ pSSr ne pas se tromper , mais
encore qu'une certaine rapidité dans
le travail est nécessaire car le lait
est une denrée qui n 'a pas la spé-
cialité de se conserver longtemps ;
or si l'échantillon « tranchait » il ne
serait plus possible d'en déterminer
le % de matière grasse.

F. MATTHEY.

Une constatation
propre à réjouir

les producteurs agricoles

Plus les villes sont grandes,
plus leurs habitants consom-
ment de fruits et de légumes.
C'est le Centre de recherche et
de documentation sur les con-
sommations qui fait cette re-
marque, à la suite de longues
et minutieuses études. La con-
sommation de fruits et légumes
représente environ 7% des dé-
penses totales des Français, et
17% de leur budget alimentaire,
mais dépasse 25% de ce budget à
Paris, à Marseille et à Nice,
alors que le pourcentage tombe
à 12 et à 10 dans les petites ag-
glomérations de toutes les ré-
gions principalement d a n s
l'Ouest.

Les bons rendements agricoles de
Vannée dernière ont trouvé leur ex-
pressi on dans le résultat annuel de
la société suisse d'assurance contre
la grêle. La somme assurée, près de
375 (1958 : 358) millions de francs,
a atteint un nouveau record . Les
prim es encaissées, d'un montant de
11,6 (1958 : 11,4) millions de francs ,
sont également en augmentation . Le
nombre des polices par contre, est
en régression, passant de 101,170 en
1958 à 99,416 pour l'exercice écoulé-
L'augmentation constante de la
somme assurée et la diminution du
nombre des polices indiquent que les
modifications constatées dans la
structure des exploitations agricoles
notamment la diminution des peti-
tes exploitations et l'augmentation
de la productivité , se dessinent éga-
lement dans les résultats de l'assu-
rance-grèle. La ristourne de primes
de 1959 a nécessité une somme de
2,1 millions de francs en chif f re
rond, ce qui signifie qu'un cinquième
environ des primes de 1959 a été
ristourné aux assurés.

Le cours des sinistres de l'année
1959 se caractérise par un nombre
inhabituel de dommages isolés. Seul
le mois de juillet se signale par des
chutes de grêle de plus grande im-
port ance. La société a enregistré
16.961 sinistres au total, ce qui si-
gnifi e qu'en moyenne un assuré sur
six a subi un dommage de grêle au
cours de l'exerice écoulé. Les indem-
nités se sont élevées à 6,9 (1958 :
8,7) millions de francs et ont néces-
sité , le 59 % des primes encaissées.
Le cours des sinistres de 1959 peut
donc être considéré comme favora-
ble. Le compte de pr ofits et pertes
présent e de ce fait un excédent ap-
pré ciable dont 1,3 million de francs

ont été versés à la réserve pour flu c-
tuations , et 2,5 millions de francs
à la réserve pour ristournes de pri-
mes. La réserve pour fluctuations
s'élève ainsi à 33,6 millions de francs
tandis que celle pour les ristournes
de primes atteint 3,3 millions de
francs. Grâce à l'écoulement favo-
rable du cours des dommages en
1959, la Suisse-Grêle allouera une
nouvelle ristourne de primes le
printemp s prochain . Cette ristour-
ne est fi xée à 20 % de la prime brute
de 1960.

Un changement est intervenu en
1959 dans la direction de la société.
M . Emil Faeh a quitté le 1er novem-
bre la direction de la société par
suite de sa nomination aux f onctions
de directeur de là * Providentia », so-
ciété d'assurances sur la vie à Ge-
nève. Comme nouveau directeur a
été désigné M. Franz Felber, jus-
qu'alors secrétaire de direction.

La Société suisse d'assurance
contre la grêle en 1959

En réponse à une question écrite
du conseiller national Fuchs, con-
cernant l'insémination artificielle et
l'élimination du bétail , le Conseil
fédéral déclare que l'ordonnance du
29 août 1958 concernant l'élevage du
bétail bovin et du menu bétail, à
l'exception de ses articles sur l'insé-
mination artificelle, est entrée en
vigueur le 5 septembre de la même
année. Aujourd'hui encore, l'insémi-
nation artificielle est régie par l'or-
donnance du Conseil fédéral du 16
juin 1955, ainsi que par les disposi-
tions d'exécution que le Département
de l'économie publique a édictées à
la même date. L'article 17 de l'or-
donnance du 29 août 1958 sur l'éle-
vage prévoit que ce département
accordera une concession à un orga-
nisme compétent pour ouvrir et
exploiter des centres d'insémination
Les projets de concession et de sta-
tuts de cet organisme, ainsi que les
instructions générales pour la pra-
tique de l'insémination artificielle ,
ont été soumis à l'appréciation des
cantons et des fédérations. Le Dé-
partement de l'économie publique
accordera la concession dès que l'or-
ganisme en question sera créé.

Les campagnes d'élimination de
bestiaux d'élevage et de rente de
qualité inférieure, ainsi que d'ani-
maux d'élevage impropres à la
garde, sont subventionnées par la
Confédération. Se fondant sur l'ar-
rêté s'y rapportant, la division de
l'agriculture a édicté, en automne
1958, des instructions qui ont permis
d'éliminer des animaux de manière
suivie. Ces instructions seront re-
fondues l'automne prochain à la
lumière des expériences faites.

L'ordonnance sur l'élevage offre
la possibilité de verser des subsides
pour l'achat de reproducteurs mâles
de choix. L'achat de tels reproduc-
teurs dans les régions de montagne
par les syndicats d'élevage est déjà
facilité depuis l'automne dernier.
Des subsides pour la reconstitution
des troupeaux de bovins dans les
exploitations de petite et moyenne
grandeur, seront versés, compte
tenu des expériences faites par le
service de vulgarisation. L'initiative
à prendre dans ce domaine, comme
du reste aussi en ce qui concerne
les campagnes d'élimination, appar-
tient aux cantons.

L'INSÉMINATION ARTIFICIE LLE
et l'élimination du bétail

exempt de tuberculose

L'Office fédéral vétérinaire vient
d'annoncer que l'ensemble du chep-
tel bovin suisse est désormais
exempt de tuberculose. Les deux
derniers cantons Qui ont vaincu dé-
finitivement cette, redoutable ma-
ladie sont Berne (printemp s 1959)
et Lucerne (16 décembre 1959) . La
lutte menée contre la tuberculose
bovine est donc terminée, et notre
pay s prend place désormais au
nombre des pays qui sont exempts
de tuberculose des bovidés, à savoir
le Danemark, la Suède, le Portugal ,
les Etats-Unis et le Canada.

LES GRISONS
ONT MONTRÉ L'EXEMPLE

Le premier canton qui reconnut
l'importance que présentait la lut-
te contre la tuberculose des bovidés
fu t  le canton des Grisons. Sa?is
mesures de contrainte, les Grisons
parvinrent à débarrasser leurs éta-
bles de ce f léau — ils bénéficièrent
toutefois d'importants subsides de
la Confédération — trois ans avant
l'entrée en vigueur de la loi fédérale
concernant la lutte contre la tu-
berculose bovine. Glaris arriva au
même résultat trois ans plus tard ,
et les autres suivirent. La loi f é -
dérale, entrée en vigueur le 1er jan-
vier 1951, devait être le signal d'une
attaque générale contre la maladie.
On estimait à l'époque qu'il faudrait
compter 15 ans pour débarrasser
complètement notre cheptel bovin
de la tuberculose. En réalité , il a
suf f i  de dix ans pour y parvenir.

DES DÉPENSES UTILES.

, j Çette campagne ,, qui a exigé l'é-
limination de 378,883 animaux, a
coûté à la Confédération et aux can-
tons 245 mill. de fr., somme à la-
quelle il faut  ajouter encore 138 mill.
de f r .  en faveur de l'agriculture.
Mais le jeu -en valait la chandelle l
On a pu, par exemple, éliminer cer-
tains troubles dont le bétail était
atteint et Qui provenaient de la tu-
berculose, ce qui fait  que, de ce
côté-là aussi, un progrès impor-
tant a été accompli. Les consom-
mateurs ont désormais la certitude
que le lait est exempt de bacilles de
tuberculose, et cela contribuera à
encourager l'exportation de notre
bétail et de nos produits laitiers. Il
faudra évidemment maintenir cer-
tains contrôles, car on peut déceler
encore, le cas échéant, des infec-
tions pendan t un certain nombre
d'années. Mais le gros travail est
terminé.

Ile cheptel bovin
suisse est

Le Conseil d'administration de la
C. B. V. a décidé de laisser le prix
des vaches à saucisses monter de
nouveau cette année jusqu 'à la li-
mite supérieure des prix indicatifs,
à la condition que tout soit entrepris
cet automne pour qu 'ils redescen-
dent au niveau inférieur. On espère
de la sorte que les paysans seront
conscients de ce qu 'ils gagnent plus
en vendant leurs bêtes au printemps
et en été plutôt qu 'en automne, ce
qui leur permettra de liquider leurs
excédents de vaches. La réduction
de cet effectif constitue un des
moyens les plus efficaces pour endi-
guer la surproduction de lait.

IL FAUT RÉDUIRE LE
TROUPEAU BOVIN Un jour, un pa ys sous-dêveloppè

demanda aux Nations-Unies de l'ai-
der à améliorer son cheptel bovin.
Les Nations-Unies étudièrent la
question et, finalement , envoyèrent
à ce pays un taureau . Mais la si-
tuation demeura inchangée. Aucune
amélioration de la race bovine. Un
sorcier f u t  alors chargé de faire
une enquête. Il se rendit dans le
champ où se trouvait le taureau et
lui demanda : « Qu'est-ce qui ne va
pas ? » L'animal, digne et f ier, ré-
pliqua : « J e représente les Nations-
Unies... je ne suis ici qu'en tant que
conseiller. »

L'histoire ".st racontée par lord
Birdwood , délégué britannique à
l'O. N. U.

Qu'edt-ce qui ne ma pat?

Quand vous croyez une chose bonne
en soi, si vous avez envie de la faire, ne
consultez personne.

F. SARCEY
• • »

Il est amer d'être seul. Mais il est
plus amer quand on est deux, de ne
pas faire qu'un seul.

Gustave THIBON.

A mf idi te r

LE QUART D'HEURE AGRICOLE
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ANCIEN STAND Donné P»' «¦ Société d'accordéonistes E D EL W E I S S , dir. R. HIRSCHY ACCORDEON ELECTRONIQUE
Salle du bas Entrée Fr 2 50 »vec le concours de la C H A N S O N  T E S S I N N O I S E  de Saint-Imier , —
_^ dlr. Ubaldo Rusca Ç30 excécutant) dès 23 h. D A N S E  par l'Orchestre E S P A N A

AUSTIN A/40

votre bonne à tout faire !

Comme voiture de renfort pour là ville. Comme | A|f*|||| fnr||l | Culmine à
voiture élégante pour Madame et pour le transport j Il llUVwdill f 115km/h
pratique de tout ce dont elle a la charge: de I i Consommation
lajoyeuse bande d'enfants à latondeuse à gazon, J 

n «Countryman>. - normale: 6,51
du petit meuble aux provisions de piquenique. } avec coffre transformable et 

J aux 100 km
Comme voiture de service rapide pour commer- J Paroi arrière à abattant. " Modèles A/40 à
çants et artisans. I Dessinée par Pinin Farina! I partir de Fr.7310.-

• Etonnamment nerveuse et puissante !
• Résistante et indestructible Rendez-vous la vie plus facile et plus belle avec une

comme ne peut l'être qu'une Austin !
• Economique, peu exigeante A U S T I N  A / 4 0

et tellement élégante I

a 

Représentation générale pour la Suisse: | SU I 11 H M 1# I Ii SI ilEmil Frey AG., Motorfahrzeuge, UUUIIll f BSf lU l I
Werdmuhlestrasse 11, ¦
Zurich, téléphone (051)234777 une Austin qui fait honneur à son grand nom !

"" °LA CHÀUX-DE-FONDS : G-ao?Garage dTi'Efoile,^"Cïïaélaffl.̂ '^^ "n° -
Le Locle : Garage du Stand S.A.

AVIS ^

Coiffure pour dames

continue son exploitation
avec un personnel qualifié

Serre 28 Entrée Dr. Coullery Tel 2 48 30
1
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MARIAGE
Monsieur ayant métier,

situation, désire demoisel-
le, 21 à 30 ans. — Ecrire
soug chiffre P C 6781 L,
à Publicitas , Lausanne.

BACHMANN & G* S. A.
Fabrique de meubles
Travers

engagerait un

apprenti ébéniste
Début de l'apprentissage mai
1960. Les candidats intéressés
sont priés de faire leurs offres
ou se présenter à la fabrique à
Travers.

PRÊTS
de 500 & ZOUO trancs
sont accordés a ou-
vrier, employé et fonc-
tionnaire solvable et
traitement fixe. Possi-
bilités de rembourse-
ment multiples
Service de Prêts 8. A.

Luclnge 16
Tel (021) 2*2 53 77

Lausanne

Langues modernes Comptabilité
Sténo-dactylographie

Préparation aux carrières administratives
(Douanes, CFF, PTT)

A l'Ecole Supérieure de Commerce
Age d'entrée: 15 ans Téléphone 212 02

I SOCIÉTÉ DE MUSIQUE ?
s La Chaux-de-Fonds j

j Mardi 22 mars i960, à 19 h. 45

SALLE DE MUSIQUE j
' I2me concert par abonnement

I Eugen Jochum j
et •

j L'ORCHESTRE DE LA SUISSE ROMANDE I
j Œuvres de Hartmann, Weber j
I et Beethoven ¦
• •• ——^—^—^— .

I Location au Bureau du Théâtre, tél. I
(039) 2 88 44 et 2 88 45, mardi 15 et mer- ;
credi 16 mars pour les sociétaires, dès j

| le jeudi 17 mars pour le public. |
Prix des places : fr. 4.— à 12.— ;

(taxes comprises) j

Tapis
A vendre superbe tapis de
milieu, très épais, garanti
neuf Pr 60.— Superbe
affaire. S'adr Progrés
13a C. Gentil

A VENDRE pour cause santé dans localité bord
Lac de Neuchâtel, très bel

hôtel - restaurant
Complètement remis à neuf. Grand café 70 places,
magnifique salle à manger 35 places, grande salle
pour 250 personnes, 10 chambres avec magnifique
vue sur le lac. Appartement privé pour patrons et
idem pour le personnel. Réputé depuis plus de 40 ans
pour sa cuisine. Connu aussi bien à l'étranger qu'en
Suisse. Grand garage et place de parc. Affaire excel-
lente pour couple sérieux. Agence s'abstenir. —
Ilcrire sous chiffre PR 6711 L, à Publicitas, Lau-
sanne.

%3 NIHK est le moyen le plus
"̂T  ̂ Kjflg] avantageux pour garnir vous-

\\S7  ̂A |&»d même votre tirolr d'argenterie.
^ îJÏ'̂ vXJEl Garniture pour

gjPBa^ -—"--^s*  ̂
7 x 12 services

b/Jff à Supports seuls pour 6 pièces

*^HB NIHK empêche les services de
glisser ; donc plus d'argenterie
rayée et un ordre impeccable

Tél. 245 31 IMUSSLEi S A - Grenier 5-7

A LOUER grande cham-
bre à 2 lits, pour le 1er
avril. Sur désir pension.
— S'adresser rue du
Parc 75, au 1er étage à
droite.

CHAMBRE meublée in-
dépendante, chauffage
central , est à louer. —
S'adresser à Boulangerie
Hostettler , rue de la Ser-
re 11.

CHAMBRE indépendante
meublée est à louer tout
de suite. — S'adresser rue
du Parc 3, au rez-de-
chaussée à gauche.

BELLE CHAMBRE au so-
leil , à louer à Monsieur
propre et sérieux, pour 45
francs. — S'adresser
après 18 heures 30, à
Mme Bolli, rue Numa-
Droz 132, entrée par la
cour.

CHAMBRE chauffée est
à louer à Monsieur sé-
rieux. — S'adresser à
Boulangerie - Pâtisserie
A. Vogel , Versoix 4, tél.
(039) 2 39 34.

POUSSETTE - pousse.
pousse Wisa - Gloria, à
vendre avantageusement.
Même adresse, on donne-
rait jeune chien. — Tél.
(039) 2 95 57.

MEUBLE-RADIO combi-
né avec tourne-disques,
magnifique pièce unique,
neuf , prix intéressant ;
belle horloge de cuisine
avec sonnette avertisseur
neuve, bas prix ; deux
lampes dfi chevet moder-
nes, neuves, ainsi qu'une
lampe de piano, sont à
vendre : Numa-Droz 132 ,
rez-de-ch. à g., entrée par
la cour après 18 h 30) .
LIT d'enfant complet, à
l'état de neuf , à vendre.
— Tél. (039) 2 02 82.

ARMOIRE ancienne à
vendre. — S'adresser ler-
Mars 13, au pignon. —
Tél. (039) 2 39 32, après
18 h. 30.

POUSSETTE de chambre
en bon état est demandée
à acheter. — Ecrire sous
chiffre D B 5403, au bu-
reau de L'Impartial.

SOMMELIERE est de-
mandée tout de suite. —
S'adresser à Mme Strau-
mann, Café du Progrès,
Progrès 10, tél. (039)
3 41 65.

JE CHERCHE place de
sommelière extra, 2 ou 3
jours par semaine, ou des
heures de ménage. Tel
2 91 28, après 19 heures

DAME cherche apparte-
ment de 2'A pièces avec
confort , quartier Grand-
Pont — Téléphone <039>
2 94 04, dès 19 h. 30.
CHERCHE appartement
2 chambres, hall à meu-
bler, salle de bains, chauf-
fage central général. Ur-
gent. Eventuellement
quartier Grand - Pont -
rue du Locre - Morgar-
ten. — Offres sous chif-
fre L H 5191, au bu rem
de L'Impartial .

DAME seule cherche à La
Chaux-de-Fonds petit ap-
partement avec confort ,
pour tout de suite ou épo-
que à convenir. — Ecrire
sous chiffre H B 5402, au
bureau de L'Impartial.

APPARTEMENTS de 4
pièces, tout confort, prix
avantageux , seraiç échan-
gé contre un 3 pièces mi-
confort. — Ecrire sous
chiffre P J , PostP restan-
te, La Chaux-de-Fonds
No 6.

CHAMBRE à louer indép.
pour étudiant, avec part à
la salle de bains, chauf-
fage central , pour le 1er
avril . — S'adresser Pro-
grès 37, au 3e étage.

A LOUER chambre (part
à la salle de bains) à
Monsieur sérieux et hon-
nête dans la soixantaine.
— S'adresser rue Numa-
Droz 123, 3e étage à droi-
te. 
CHAMBRE meublée, in-
dépendante, est à louer .
S'adresser Stand 4 au 2me
étage.

J'achète
chaises, fauteuils, ou sa-
lon entier. — Faire offres
avec prix sous chiffre
A D 5359, au bureau de
L'Impartial.

I ÏUPPQ d'occasion tous
LIVI du genres, anciens,
modernes. Achat, vente
et échange. — Librairie
Place du Marché. Télé-
phone 2 33 72.

A vendre
deux tables à ouvrage
neuchâteloises, noyer,
dont une avec glace, une
petite table ovale , plus un
lampadaire formant ta-
ble, double allumage,
abat-jour rouge, réelles
occasions. — S'adresser
au bureau de L'Impartial.

5247

Téléviseur
est à vendre, bas prix. —
Téléphoner au (039)
4 22 64.

Garage
à louer toute de suite,
quartier Usines Stein-
mann, Tissages. — Tél.
(039) 2 84 45.

Volière
A vendre grande volière
vitrée, avec 35 oiseaux,
canaris et exotiques. —
S'adresser chez G. Tus-
cher, Hôtel-de-Ville 42,
entre 19 et 20 h.

Bas prix
A vendre régulateur mo-
derne sonnerie cathédra-
le, petite table de cuisine
moderne, table à rallonge
ancien modèle, ouverte
peuvent se mettre 15 per-
sonnes. — S'adresser au
bureau de L'Impartial.

5451



QU'EN EST-IL DE NOS JOURS ?
NE TIREZ PAS SUR L'ARBITRE

ni

Nous avons donné, dans notre
dernier article, l'opinion d'un an-
cien arbitre sur la difficulté de
recruter de nouveaux adeptes. Voici
l'opinion d'un « homme en noir »
ayant cessé dernièrement toute ac-
tivité parce qu'il n'y a pas trouvé
le plaisir escompté. Certaines de
ses remarques méritent d'être étu-
diées...

L'arbitrage est-il ouvert
aux anciens joueurs ?

C'est avec enthousiasme que cet
ancien joueur de ligue nationale
avait décidé de s'adonner à l'arbi-
trage. Il avait pris sur lui de tra-
vailler sans relâche afin de passer
le plus rapidement possible dans la
catégorie supérieure. (Néanmoins, il
a eu le sentiment que le joueur n'é-
tait pas spécialement recherché par
la commission des arbitres, qui le
trouve, à l'issue d'une carrière de
footballeur, trop vieux ! ) Régulière-
ment promu, d'année en année, il
fut rapidement classé en catégorie
supérieure : c'est-à-dire apte à di-
riger des matches de première ligue
et au-dessus.

L'arbitre est trop chargé...
Dès l'instant où il est désigné à

arbitrer des matches de ligue supé-
rieure, il peut renoncer à toute vie
de famille, puisqu 'il lui faudra cha-
que dimanche se consacrer à l'arbi-
trage. Si l'on compte une cinquan-
taine d'arbitres de ligue supérieure
dans notre pays, il est inadmissible
que ces derniers n'aient jamais un
dimanche de congé. Rappelons qu 'il
y a trente-deux rencontres chaque
dimanche.

L'arbitre n 'est donc pas seulement
appelé à diriger des parties de ligue
supérieure, mais on fait également
appel à lui pour des rencontres
¦ d'aufVeV im&Miif 'flous" ribus'scM**
venons avoir vu un arbitre officier
en une semaine lors d'une rencontre
internationale... et d'un match de
deuxième ligue ! ! !

...il faut remédier à cela !
Un homme désigné pour arbitrer

des matches doit absolument dis-
poser d'un dimanche sur quatre pour
se reposer — ou encore profiter de
ce congé pour suivre une rencontre
de football et plus particulièrement
l'arbitrage d'un confrère mieux coté
que lui. Il faudrait en outre arriver
à désigner ui.e catégorie d'arbitres
réservée uniquement à la ligue na-
tionale. On aurait ainsi une classe
d'arbitres d'élite.

f >

Elle est bien bonne !
Un arbitre de football ayant

«avalé son sifflet» se présente à
l'entrée du Paradis.

Là, il énumère ses bonnes actions
et ses méfaits et ajoute comme à
regret : «Et puis, j'ai accordé à
Saint-Imier le penalty vainqueur
contre Etoile.»

— Entrez, lui dit le portier cé-
leste.

— Merci, Saint-Pierre !
— Je ne suis pas Saint-Pierre ..
— Ah !
— Je suis Saint-Imier !»

V. J

Les cours centraux
sont «vieillots»

Nous avons sous les yeux un ques-
tionnaire réservé aux arbitres de ca-
tégorie supérieure. Sa lecture ne fait
que confirmer les dires de notre in-
formateur : le règlement est vieillot !
Jugez plutôt.

Certaines questions sont perti-
nentes, telles celles-ci : Lorsqu 'un
joueur est blessé, quels sont les noms
qui doivent être donnés à l'arbitre ?

— blessé et remplaçant.
Lorsqu'une équipe dépose protêt

contre une décision de l'arbitre, le
capitaine de l'équipe adverse doit-il
contresigner le protêt afin que ce-
lui-ci puisse valablement être re-
transmis à l'autorité ?

— Oui.
Dans quel délai le club local doit-il

mettre un ballon à disposition , lors-
que celui du match est inutilisable ?

— Dix minutes.
Par contre, voici quelques ques-

tions qui ne devraient pas être de-
mandées à'des arbitres de ligue su-
périeure :

En combien de classes d'âge sont
répartis les juniors (classe et âge ?

Quelles sont les dimensions des
ballons utilisés pour les matches de
juniors ? j t«yr . r s f . «

Questions qui ne riment aé rien ,
puisque l'arbitre de ligue supérieure
ne doit jamais arbitrer un match de
juniors. Que penser en outre d'une
question, posée à des arbitres de
ligue nationale, dont la teneur est
la suivante :

Les filets sont-ils obligatoires pour
des matches offciels ? ( !!!)

Des contradictions que l'on
devrait éviter

Il est anormal que deux commis-
sions des arbitres se contredisent
au cours de la même journée... Nous
avons devant nous deux lettres
adressées à notre informateur ; la
première lui apprend que l'examen

passé lors du cours central a donné
satisfaction et par la même occasion
la commission des arbitres lui fait
ses vœux pour son activité.

Dans la seconde missive datée du
même jour , le comité de convoca-
tion avise notre « homme en noir »
que son dernier match a été ins-
pecté et que le surveillant lui re-
proche une condition physique in-
suffisante ( !) De tels faits ne sont
guère encourageants, même pour un
passionné d'arbitrage.

Sont-ils assez payés ?
Les arbitres sont les parents pau-

vres du football actuel. Alors que
les joueurs touchent des primes
souvent assez copieuses, que touche
un arbitre ?

Pour la ligue nationale A (hors du
rayon local) , Pr. 50.—. Pour la ligue
B Pr. 40.—. Première ligue, Fr. 30.—.
Deuxième ligue et réserves, Fr. 25.-.
Autres ligues, et vétérans, Fr. 17. —.
Juniors A, Fr. 12.— et juniors B,
Fr. 10.—, plus les frais de transport.

Si nous prenons le cas d'Un ar-
bitre venu de Zurich pour arbitrer
un match à Genève, il touchera
donc Fr. 50.— . Il devra par contre
payer son dîner et éventuellement
son souper... et, pour autant que le
public lui ait procuré des émotions
fortes, un cordial !I1 ne lui restera
donc pas grand chose, avouons-le !
Bien entendu le problème est encore
plus grave dans les séries inférieu-
res. Un arbitre de La Chaux-de-
Fonds se rendant en Valais pour
arbitrer un match de deuxième li-
gue, ne toucherait que Fr. 25.— et
ses frais seraient les mêmes que
dans le cas précédent. Ceci est net-
tement insuffisant.

Est-ce le remède à la pénurie?
L'augmentation des primes d'ar-

bitrage serait un remède éventuel
à la pénurie. Tous les arbitres, veu-
lent , à l'heure actuelle , passer le
plus vite possible eh catégorie supé-
rieure, afin d'améliorer leur revenu ,
ce qui est humain. Il faut donc atti-
rer les nouveaux candidats en aug-
mentant leurs primes, car il n 'é-
chappera à personne que l'augmen-
tation du nombre des arbitres équi-
vaudra également à en améliorer la
qualité. Il sera dès lors possible de
procéder par rotation et l'arbitre
aura , lui aussi, une fois par mois,
son dimanche de repos.

André WILLENER.

® Avec les pe tits clubs
Première ligue

Donne journée
pour Martigny

Martigny qui était au repos a amé-
lioré sa place de leader , car Sierre, son
plus dangereux rival, s'est fait écraser
par 8 à 0 à Soleure.

Monthey en déplacement à Morges a
sauvé un point bienvenu face à For-
ward , tout comme Derendlngen qui ,
contre toute attente , a fait match nul
à Payerne. U. S. B. B. qui peine depuis
quelques saisons ferme la marche du
groupe , ayant été battu par Carouge.
Boujean 34 a été victime du bon retour
de Malley qui a gagné, à Bienne, deux
points précieux.

J. G N P Pts
1. Martigny 12 9 1 2 19
2. Sierre 13 8 2 3 18
3. Soleure 13 8 1 4 17
4. Etoile-Carouge 13 8 1 4 17
5. Forward 13 5 3 5 13
6. Payerne 13 5 3 5 13
7. Versoix 13 5 2 6 12
8. Boujean 34 13 4 3 6 11
9. Malley 13 2 6 5 10

10. Monthey 13 3 3 7 9
11. Derendingen 13 3 2 8 8
12. U. S.B. B. 12 3 1 8 7

Victoires de Porrentruy
et Delémont

Porrentruy qui recevait Wettingen a
mieux j oué qu 'à l'accoutumée, et sa vic-
toire, longtemps indécise, vient bien à
son heure car Delémont, renforcé par
l'ex-Stellien Flunser et Pfister, a battu
Bassecourt sur son propre terrain !

De ce fait Olten qui s'est fait battre
par Nordstern reste bon dernier.

Old-Boys conserve la tête du groupe,
mais son succès sur Berthoud fut péni-
blement acquis.

Concordia de Bâle qui brigue encore
la première place est rentré victorieux
de Baden, ce qui est une référence.

J G N P Pts
1. Old-Boys 14 8 3 3 19
2. Norstern 13 8 2 3 18
3. Concordia 13 7 3 3 17
4. Moutier 12 5 4 3 14
5. Aile 13 6 2 5 14
6. Baden 12 5 3 4 13
7. Bassecourt 12 5 3 4 13
8. Wettingen 13 4 5 4 13
9. Berthoud 14 4 4 5 12

10. Porrentruy 14 4 2 8 10
11. Delémont 13 4 1 8 9
12. Olten 13 1 2 10 4

L'avance de Blue Star s'amenuise
Blue-Stars en déplacement à St-Gall

s'est fait battre par les « Brodeurs » ;
alors que Solduno aurait pu tirer pro-
fit de cette défaite des leaders, les Tes-
sinois se sont fait battre par Dietikon
qui a retrouvé le chemin du succès.

Hôngg qui a obtenu un match nul
face à Bodio reste néanmoins en queue
de classement en compagnie de Men-
drisio qui a été battu par Locarno.

Wil en battant Rapid améliore un peu
sa situation.

Deuxième ligue
Xamax prend du champ...
En battant Le Locle, samedi après-

midi à Serrières, devant 800 spectateurs,
par le score net de 4 à 1, Xamax a pris
nettement la tête du groupe avec quatre
points d'avance sur ses suivants immé-
diats ; Hauterive , à la surprise générale,
s'étant fait battre par 4 à 2, sur son
terrain, par Fontainemelon, avide de
points. Relevons qu 'à la mi-temps l'équi-
pe du Val-de-Ruz perdait 2 à 0.

Matches Points
1. Xamax 9 17
2. Le Locle 9 13
3. Hauterive 9 13
4. Etoile 9 11
5. Ticino 9 9
6. St-Imier 9 8
7. Fontainemelon 9 7
8. Colombier 9 6
9. Fleurier 9 3

10. Auvernier B 8

Toutes les équipes ont liquidé les
matches de retard du premier tour.

Dimanche 20 mars sera donné le coup
d'envoi du second tour qui nous réser-
vera sans doute des surprises.

L'AILIER DROIT.

( S K I D
Daniel Gerber

vainqueur à Wengen
Le slalom géant de Wengen qui

s'est disputé dimanche sur un par-
cours de 1 km. 200 avec une déni-
vellation de 370 m., a donné les ré-
sultats suivants :

Messieurs : 1. D. Gerber (La
Chaux-de-Fonds j , l'40"6 ; 2. W.
Schmid (Stoos). i'42" ; 3. F. Fuchs
(Wengen) , l'43"2.

Dames : 1. Marlène Clivio (Splez).

Sirop Golliez au Brou de Noix
La cure complète
(trois flacons|. Fr.
^2.50. La petite cu-
i'fi , Fr. 8.8U. La fla-
con d'essai. Fr. 5.-.
Dans toutes les
pharmacies et dro-
gueries. A défaut,
une simple carte
postale à la Phar-
macie Golliez. Mo-
rat, et la cure vou9
est livrée franco
rlnmirile.

Ç C Y C L I S M E  J
La course Paris-Nice

André Darrigade a remporté, devant
les Belges Mortiers et Keteleer, ainsi
que son compatriote Scribante, la pre-
mière moitié de la 6e étape de Paris -
Nice.

Voici le classement de la première
demi-étape (Avignon-Vergèze, 68 km.)
de la 6e étape.

1. A. Darrigade (Fr) 1 h. 33'06" ; 2.
Mortiers (Be) ; 3. Keteleer (Be) ; 4.
Scribante (Fr) même temps ; 5. Van
Looy (Be ) 1 h. 34'05" ; 6. G. Desmet
(Be) ; 7. Sorgeloos (Bel ; 8. Van Ge-
neugden (Be) ; 9. Y. Molenaers (Be)
même temps ; 10. Debruyne (Be) 1 h.
34'18".

La deuxième demi-étape de la 6e
étape (Vergèze-Nîmes , 38 km. contre la
montre) a été remportée par l'Italien
Venturelli , en 52'28" (moyenne 42 km.
312) , devant : 2. Rivière (Pr) 52'47" ;
3. G. Desmet (Be) 52'49" ; 4 . Anquetil
(Fr) 62.'67". i b*

Le Belge Impanis conserve la premiè-
re place du classement général.

Laissant de côté ses pigeons-voyageurs...

Le cross-marathon à travers l'Angle-
terre a été gagné par un manutention-
naire de 37 ans, James Musgrave , avec
une confortable avance sur son plus
proche rival John Grundy. Tous deux
sont originaires du Yorkshire

James Musgrave a franchi la ligne
d'arrivéee à 7 h.32 gmt exactement 15
jours 14 heures et 32 minutes après son
départ (et celui de 700 autres concur-
rents) de John O'Groats, en Ecosse, que
1434 km. séparent de Lands'End à l'ex-
trême pointe des Cornouailles.

James Musgrave doit sa victoire à
son endurance et à un effort intelli-
gemment soutenu qui lui permit de rat-
traper John Grundy, de 11 ans son ca-
det, puis de le dépasser irrésistible-
ment.

«H y a trois jours que je sais que je
gagnerais, exactement depuis le petit
déjeuner que j'ai pris avec Grundy à la
sortie de Gloucester . Je l'ai observé et je
me suis rendu compte qu 'il avait des
ennuis avec ses jambes. Les miennes
vont bien. Mais j e marche depuis 26
heures, il y a trois jours que je n 'ai
pas eu une véritable nuit de repos. Je
n'en peux plus, a déclaré l'heureux
vainqueur.

Les 1000 livres du prix le consoleront
facilement de ses fatigues.

Jimmy, un petit homme de 1 m. 58,
n'est pas un sportif et ses amis ne man-
quèrent pas de plaisanter lorsqu 'il an-
nonça son intention de prendre part au
marathon. Son passe temps favori est
l'élevage des pigeons voyageurs.

Une coiffeuse de 19 ans
enlève la marche-marathon

(section dames)
LAND END, 15. — UPI — C'est une

jeune coiffeuse de Liverpool, âgée de
19 ans, Miss Wendy Louis, qui a enlevé
cette nuit la marche marathon (section
dames) qui a passionné la Grande-Bre-
tagne.

Hier, Jim Musgrave avait enlevé la
course, et reçu le chèque de 1000 livres.

Wendy a effectué le parcours John
O'Groats (en Ecosse) Land End (en
Angleterre) en 17 jours, 7 h. 40', et ga-
gne, elle aussi, 1000 livres sterling. Mrs
Béryl Randle, qui avait tenu la tête sur
presque tout le parcours, est seconde,
et gagne 500 livres.

Quelque 10.000 personnes ont acclamé
la marcheuse victorieuse.

Un sédentaire de 37 ans enlève
le cross-marathon britannique

Bons débuts des Suisses
à Alexandrie

Au premier tour du simple mes-
sieurs des championnats interna-
tionaux d'Alexandrie, les Suisses
Heinz Grimm et Ernst Schori ont
respectivement éliminé les Egyp-
tiens H. Adly (par 7-5, 6-4) et M.
Senoussi (6-2 , 6-0).

Tournoi international de San Juan
de Porto-Rico

Finale du simple messieurs : Roy
Emerson (Aus.) bat Ulf Schmidt
(Su) 6-2, 6-1.

Finale du simple dames : Ann
Haydon (G.-B.) bat Maria Ester
Bueno (Bré.) 4-6, 6-4, 6-4.

Finale du double messieurs : Neale
Fraser - Roy Emerson (Aus.) battent
Andres Gimeno - Luis Arilla (Esp.)
8-6, 7-5.

Ç T E N N I S  J

Les Russes n'ont pu battre
les Canadiens à Genève

A Genève (revanche du tournoi
pour la Coupe internationale orga-
nisée par U.G.S.) : Sélection de Ca-
nadiens et Krylja Sowjetov Moscou
font match nul , 1-1 (1-0 0-1 0-0).

C HOCKEY SUR GLACE j

Quand on parle des « petits
Doutons du printemps ».
on oublie que rmvâr en est
la cause !
L'hiver ! Oui , les grippes rentrées,
les gens qui vous toussent contre,
les locaux qu'on aère mal pour ne
pas les refroidir, la maladie et les
rhumes auxquels personne n'échap-
pe... cet air confiné et les microbes,
tout cela remplit votre sang d'im-
puretés et de toxines qui vont
« éclore » au printemps, sous forme
d'un teint brouillé, de boutons , d'ac-
né, sous forme aussi d'une fatigue
générale et de troubles de la circu-
lation.
Agir par l'intérieur et « filtrer »
votre sang par une cure dépurative,
voilà ce qu'il faut faire ! Et sans
tarder, pour toute la famille, pre-
nez deux fois par jour une bonne
cuillerée de Sirop Golliez au Brou
de Noix (additionné de 15 plantes
médicinales). Remède naturel , très
riche et très fortifiant, il purifie le
sang et lui rend sa bonne couleur !

f GYMNASTIQUE J
En vue des finales du championnat

suisse aux engins

Le Chaux-de-Fonnier
Landry gagne deux rangs
au cours des demi-f inales

Les trois Romands engagés dans cette
compétition ont obtenu le droit de dis-
puter la finale. A. Môriken , Brullmann ,
de Genève, fut particulièrement brillant
puisqu'il termine deuxième derrière
F. Feuz. Pehlbaum , de Morges, qui
devait gagner un rang pour obtenir sa
qualification , y est parvenu , il sera donc
présent à la finale. La plus intéressante
de ces demi-finales fut celle de Liestal,
en effet , après deux exercices, les trois
favoris Schwartzentruber , Benker et
Landry étaient à égalité avec 19,10.
Landry perdit contact au cheval-arçon
(sa branche faible) , mais il fit une très
belle exhibition aux anneaux et au reck,
ce qui lui valut finalement la deuxième
place. Le Chaux-de-Fonnier est ainsi le
grand bénéficiaire de ces joutes puisqu 'il
a gagné deux rangs au classement gé-
néral. Il abordera les finales en 4e rang
ce qui est magnifique étant donné le lot
des concurrents.

Voici le classement général officieux
des qualifiés pour la finale :

1. E. Fivian (Lucerne) 86.70 pts ; 2.
Schwartzentruber (Lucerne) 85.80 ; 3.
F. Feuz (Berne) 85.70 ; 4. Landry (La
Chaux-de-Fonds) 85.20 ; 5. M. Benker
(Zurich) 84.90 ; 6. Brullmann (Genève)
84.70 ; 7. H. Thomi (Zurich) 84.30 ; 8.
ex. H. Kunzler (Berne) et K. Schweizer
(Lucerne) 84.10 ; 10. Kaufmann (Lu-
cerne) 84.00 ; 11. ex. Michel (Berne) et
Schmitter (Berne) 83.90 ; 13. ex. E.
Thomi (Zurich) et Knecht (Oerllkon)
83.70 ; 15. M. Grunder (Lucerne) 83.40 ;
16. Holliger (Zurich) 83.10 ; 17. W. Krieg
(Lucerne) 82.80 ; 18. Luthli (Regens-
dorf) 82.70 ; 19. ex. Fehlbaum (Morges)
et Egli (Ruti) 82.50.

C ATHLÉTISME J
Irina Press 10"6 sur 80 m.

haies
L'agence Tass annonce que Irina

Press, recordwoman mondiale du
pentathlon, a égalé dimanche le re-
cord mondial des 80 mètres haies
détenu conjointement par l'Alleman-
de Zenda Gastl et la Russe Galina
Bystrova, réalisant 10"6.

Ce temps a été réalisé en salle et
ne pourra donc être homologué offi-
ciellement par l'LAAF, mais il repré-
sente la meilleure performance mon-
diale féminine «indoor».

No 27 du 13 mars 1960
Liste des gagnants : 46 gagnants avec

13 points à 2844 fr. 60. - 1036 gagnants
avec 12 points à 126 fr. 30. — 9385
gagnants avec 11 points à 13 fr. 90. -
55.334 gagnants avec 10 points à 2 fr.
35.

Tirage au sort
des demi-finales de la Coupe

d'Angleterre
Elles auront lieu le 26 mars, sur

terrains neutres : Wolverhampton
Wanderers contre Aston Villa, à
West Bromwich, et vainqueur de
Blackburn Rovers - Burnley (match
à rejouer mercredi soir) contre
Sheffield Wednesday, à Manchester.

Concours du Sport-Toto

1 
i s

Prochain article :
EXISTE-T-IL UNE SOLUTION

POUR
EVITER L'IRE DU PUBLIC ?
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Grande haïsse
sur les vins

VINS BLANCS VINS ROUGES
Le litre Le litre

verre en plus par 10 litres verre en plus par 10 litres

Vin de table Fr. 1.70 1.60 Vino da Pasto Fr. 1.40 1.40

Chasselas 1.90 1.80 Montagne 1.60 1.50

La Côte 2.20 2.10 Utièl rouge ou rosé 1.70 1.60

Mont-sur-Rolle 2.50 2.40 Montagne supérieur 1.80 1.70
Féchy 2.50 2.40 St-Georges Hérault 2.- 1.90

Neuchâtel 58 2.60 2.50 Algérie (Oran) 2.- 1.90

Cressier 59 2.60 2.50 Valpolicella 2.10 2.—

Fendant 1er choix 2.60 2.50 Beaujolais Village A.C. 58 2.80 2.70

AUX CAVES DE VERDEAUX
Daniel-Jeanrichard 29 - Tél. (039) 232 60

Service à domicile Miglianico-Sauser
Le magasin reste ouvert le mercredi toute la journée . .wtT ifc
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Cette semaine ACTION
Saucisses neuchâteloises PUR PORC

le kg. 7.50
Saucissons neuchâtelois PUR PORC

iifcjiô'i} '¦¦* le kg. 8.-
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A louer CENTRE VILLE,

bel appartement
5 pièces, tout confort, chauffage général pour
fin août ou date à convenir. — S'adresser chez
Madame Lucien Braunschweig, Jardinière 25,
tél. 2 28 52, de 18 h. à 20 h.

GARDEL & C°
Progrès 84-88 — Tél. 2.41.76

BUREAU TECHNIQUE
CHAUFFAGES CENTRAUX

TOUS GENRES
VENTILATIONS

GARNISSAGES DE FOURNEAUX

A vendre dans situation ensoleillée

Maison familiale
de 6 chambres, garage, jardin . — Offres sous

chiffre P. N. 5371, au bureau de L'Impartial.



Lits jumeaux
à vendre, superbes, en
noyer moderne, sommier
métallique, matelas à res-
sorts, neufs, bas prix.

Lit double
moderne, matelas à res-
sorts, peu servi.

cnamùre a coucher
Superbe • chambre moder-
ne à lits jumeaux.

studio
Divan-couch deux fau-

teuils, à l'état de neuf
— S'adresser rue du Pro-
grès 13 a, C. Gentil.

Facturistes
Fournituristes

au courant du commerce d'exportation,
ainsi qu'un

apprenti
sortant de l'Ecole secondaire, seraient
engagés tout de suite ou pour époque
à convenir par la

MAISON F. WITSCHI FILS
Outils et fournitures d'horlogerie en

gros
LA CHAUX-DE-FONDS

Places stables et intéressantes.
Semaine de cinq jours.
Faire offres détaillées, avec curricu-
lum vitae et prétentions de salaire.

Pour notre bureau d'étude et
de construction, nous engage-

;« .-. r̂ions :. .. . .
|

1 technicien-
mécanicien

ayant quelques années d'expé-
rience dans le domaine des
machines-outils, et

1 jeune

technicien-
mécanicien

Adresser offres, accompagnées
d'une curriculum vitae, photo
et prétentions de salaire à

Les Fabriques d'Assortiments
Réunies, Succursale «G»
Concorde 31 - Le Locle

La Chambre suisse de l'horlogerie
cherche pour le bureau correspon-
dant de la Chambre neuchâteloise
du commerce et de l'industrie

1 EMPLOYÉE
DE BUREAU
en possession d'un diplôme ou d'un
certificat d'une école de commerce
ou de la Société suisse des commer-
çants.

Faire offres manuscrites avec cur-
riculum vitae et prétentions de sa-
laire à la Chambre suisse de l'hor-
logerie, 65, avenue Léopold-Robert,
La Chaux-de-Fonds.

COMMUNE DE TRAMELAN

Mise au concours
d'une place

Le Conseil municipal met au con-
cours une place
D'EMPLOYE DE CHANCELLERIE.

*• Exigences : Apprentissage admi-
nistratif ou commercial ou diplôme
d'une école de commerce. Langue
maternelle : français. La préférence
sera donnée à un employé d'admi-
nistration.

Traitement : Il sera fixe en fonc-
tion de la formation professionnelle.

Les inscriptions sont à adresser
jusqu'au 21 mars 1960 à la Mairie
de Tramelan, où' le cahier des char-
ges peut être consulté.

Tramelan, le 2 mars 1960.
CONSEIL MUNICIPAL.

Fabrique des Branches annexes
engagerait

jeunes
gens

pour être formés sur différentes
parties.

S'adresser au bureau de
L'Impartial. 5038

FILLE
K cuislae

est demandée pour tout
de suite. Bon salaire. —
S'adresser Café du Mu-
sée, D.-J. Richard 7, tel
(039) 2 77 19.

TOURNEUR
AJUSTEUR
sont demandés par fabrique de
machines LIENHARD & Co.
S'adresser au bureau, rue du Nord
147.

Faiseurs
d'êtampes
Mécaniciens
ou aides-
mécaniciens

sont demandés pour confection
d'étampes de cadrans.

S'adresser :
JEANRENAUD S. A.
A.-M.-Piaget 72

ON CHERCHE

Sommelière
Gain 400 à 500 fr., nour-

rie et logée. — S'adresser
Hôtel de la Gare, Recon-
vilier, tél. (032) 9 21 14.

f ^
Nous cherchons

coniremalire mécanicien
actif, capable et expérimenté pour important département
de mécanique générale et de tournage.

Connaissance de l'allemand souhaitée. Travail intéressant
et varié. Semaine de cinq jours.

Faire offres avec photographie, copies de certificats et
prétentions de salaire aux

ETABLISSEMENTS SIM S. A. - MORGES (VD)
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I Roman d'amour
1 «i d'eip/onnag»

Sur le premier bout de papier qui me tomba
sous la main , j e gribouillai une demande d'en-
trevue que j' allai déposer personnellement au
bureau.

Alekhine était parti en tournée d'inspection.
On m'ordonna, plus qu 'on ne n 'invita , de l'at-
tendre. Ça m'était parfaitement égal. Passer
mon temps à cela ou à autre chose était sans
importance. Je pris donc place sur le banc
installé à l'entrée de son sanctuaire et me mis
placidement à griller des cigarettes.

Lorsque Alekhine parut, il sembla étonné de
me trouver là. Manifestement, il ne s'attendait
pas à me revoir aussi tôt.

— Vous désirez me parler ?
— Je fis «oui». Cela eut le don de le faire se

souvenir de mon infirmité. U fit :

— Ah ! oui... Entrez.
Puis, lui causant, moi barbouillant du papier ,

la «conversation» s'engagea dans ces termes :
— Commandant, j' ai été engagé en qualité

d'électro-mécanicien, c'est entendu , mais pas
comme Ingénieur de la branche.

— Ce qui veut dire ?
— Que j e suis capable de maintenir une dy-

namo en état de fonctionnement, de procéder
à de petites réparations, mais qu'en aucun cas
j e ne saurais être tenu d'apporter remède à
toutes les sortes de pannes susceptibles de se
produire avec des engins aussi compliqués.

— Il ne s'est jamais présenté de pannes im-
portantes ! s'insurgea-t-il, le rouge de la colère
lui montant déjà au front .

— C'est possible. Mais au train où vont les
choses, cela risque de se produire d'un moment
à l'autre.

— Qu 'insinuez-vous ?
— L'une des dynamos a été sabotée, j'en ai

acquis la preuve en l'examinant à fond.
— Expliquez-moi ça ! rugit-il.
Je lui remplis une feuille entière de son

bloc-notes, appuyant mon accusation formelle
avec croquis à l'appui . Il lut mon exposé avec
l'attention qu'il méritait. Lorsqu'il en eut ter-
miné, il fut littéralement éjecté hors de son
fauteuil et se mit à trépigner, bafouillant de
rage, prêt à piquer une crise d'épilepsie. Il se
mit à hurler en russe :

— Là ! Qu'est-ce que je disais ! Des saboteurs

partout ! Des bandits à la solde des Yanks et
des Inglisches ! Mais cela ne se passera pas
comme ça ! J'en ferai fusiller quelques-uns
pour l'exemple ! Quand ils auront vu ça, les
autres parleront ! Malheur au traître si j e le
découvre. Je le ferai découper en petits mor-
ceaux ! Je le...

Il en énuméra toute une série du même ton-
neau. . Il devait se croire dans une des sinis-
tres caves du N.K.V.D. Pas plus !

Cet accès de rage destructrice dura une plei-
ne minute. Après quoi, il s'efforça de reconqué-
rir son calme... et y parvint avec une soudai-
neté qui me laissa pantois. D'un ton parfaite-
ment mesuré, il renoua P«entretien».

— Et l'autre dynamo, Hamouda ibn Ali ?
— Elle semble tourner rond pour l'instant.

Il m'est cependant impossible de rien garantir.
Je ne peux pas passer vingt-quatre heures sur
vingt-quatre devant des machines. Je ne suis
qu'un homme, commandant.

Il parut se rendre à mes raisons.
— Je vous comprends, Hamouda ibn Ali. Je

vais étudier la question. Vous, de votre côté,
si vous voyiez une solution, ne manquez pas
de m'en faire part. Avez-vous une idée au sujet
du coupable ? D'après vos constatations ?

— Comment le pourrais-je ?.C'est la premiè-
re fois que j'ai mis les pieds dans la Centrale ?

— On ne sais jamais. En tant qu 'homme de
métier, certains détails ou certaines anoma-
lies peuvent vous éclairer peut-être.

— Tout ce Que j e puis affirmer, c'est que le
sabotage n'est pas l'ouvrage d'un gaillard qua-
lifié.

— Essayeriez-vous de défendre votre pré-
décesseur ? .

— Certainement.
— Apprenez, Hamouda ibn Ail, que je ne

supporte pas la critique ! fit-il à nouveau me-
naçant.

Pour toute réponse, je griffonnai calmement
sur le bloc-notes :

« Dans ce cas, inutile de poursuivre cette
discussion ! »

Il devint blême.
— Sortez ! explosa-t-li en se redressant de

toute sa taille.
Flegmatiquement, j e le saluai, claquai des

talons et, après avoir soutenu sans broncher
son regard chargé de menaces, je quittai la
pièce. En réalité, j'étai s beaucoup plus dans
mes petits souliers qu'il n'y paraissait. Quelle
serait la réaction de l'irascible Alekhine ?
Qu'allait-il se produire d'un instant à l'autre ?
Allait-on me laisser quitter la construction
sans rien entreprendre contre moi ? Je pal-
pai une de mes poches, sous mon bleu de tra-
vail . Mon revolver était là. Le premier qui es-
sayerait de porter la main sur moi pourrai t
se considérer comme un homme mort.

(A suivreJ

J

RICE MAC CHEEPEE

rôle de
pétrole !

ATELIER MODERNE DE GALVANOPLASTIE
cherche pour son département doraae

jeune dame ou demoiselle
consciencieuse. Bon salaire si capable. Entrée
tout de suite ou à convenir. Semaine de 5
jours. Locaux modernes. - S'adresser :

Werner Martin & O
Les Geneveys s/ Coffrane

Fabrique de Salami donne

représentation accessoire
à la commission. Messieurs bien introduits sont
priés de s'annoncer sous chiffre E 6704, Publicitas,
Chiasso.

jeune dame
cherche à faire à domi-
cile petite partie d'horlo-
gerie. Ferait éventuelle-
ment petit apprentissage.
— Ecrire sous chiffre
A M 5405, au bureau de
L'Impartial.

Café - Restaurant de
La Chaux-de-Fonds,
cherche

SOMMELIÈRE
Débutante serait mise

au courant. — S'adresser
au bureau de L'Impartial
OU tél. (039) 315 27. 5094

IIBII^HIIIBI

Jeune fille
terminant sa scolarité au
printemps .cherche place
comme apprentie de bu-
reau — Ecrire sous chif-
fre B X 5435, au bureau
de L'Impartial.

IIÏÏIII^-SIII!

Acheveur
qualifié, possédant vibro-
graf cherche achevages
avec mises en marche en
qualité soignée, éventuel-
lement barrage. — Faire
offres écrites sous chif-
fre T P 5443, au bureau de
L'Impartial.

monsieur
cherche place dans bu-
reau ou administration.
Dactylo, connaissance ap-
profondie de l'anglais
écrit et oral, ainsi que
d'allemand. — Ecrire sous
chiffre R Z 5254, au bu-
reau de L'Impartial, ou
téléphoner au (039) 2 67 42

Agriculteur du Jura neu-
châtelois cherche une

DAME
de toute confiance, con-
naissant tous les travaux
agricoles, pour faire son
ménage. — Offres sous
chiffre P' 10417 N, à Pu-
blicitas, La Chaux-de-
Fonds.

RBeretta«
Mécanicien . dentiste

autorisé
Dentiers tous genres

Réparations
Jardinière 95
Tél. 2.39.16



Voici la l̂ 0l0mÊ^^^
Extra-forte, délectable, friande...

dans son séduisant tube jaune et or!
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mOl Pâques 1960
Train spécial à prix réduits pour

PARIS
Prix des billets

Ire classe Fr. 72." 2me classe Fr. 49."
Arrangements d'hôtel à Paris

Chambre et petit déjeuner dep. Fr. 56.-
Chambre et pension dep. Fr. 116.-

Train spécial à prix réduits pour le

TESSIN
Prix des billets pour Lugano ou Locarno

Ire classe Fr. 43." 2me classe Fr. 31.-
Arrangeiment d'hôtel à Lugano

Chambre et petit déjeuner dep Fr. 48.-
Chambre et pension dep. Fr. 85.-

! ' Programme des voyages et inscriptions
K SEULEMENT à la Maison aup utum

Transports internationaux
75, av. L.-Robert, La Chaux-de-Fonds
3me étage (Lift) Tél. 2 92 02

# 

UNION CHORALE
Dames de la
MELODIE NEUCHATELOISE

Salle de Musique
Dimanche 20 mars, à 17 h.

CONCERT avec

RAYMONDE SERVERIUS
Soprano, du Théâtre de la Monnaie,
Bruxelles, dans des
AIRS D'OPÉRAS
Places : de Fr. 2.- à 6.-.
Location : Bureau du Théâtre.

•! 

t \

Ateliers-Bureaux
Magasins

SONT A LOUER, dans immeuble en-
soleillé, Rue du Grenier 22.
Consulter plans et prix au bureau
H. Biéri Fils, architecte, Daniel-
JeanRichard 44.
APPARTEMENT de 4% pièces au
2ème étage.

V J

Pi RenéBpurquin
IlS Tapissier /^décorateur

IlSi/p/yf RIDEAUX
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j^ B̂j^̂ BÉ|M5î '̂_ffl|P:3W - " «11%.^̂ ^̂  ^̂ W.- '¦ -j mj S ^^yy'¦'¦¦' ¦' ¦¦ ¦ ¦ ' ¦ : . ...|̂ B 1̂ ^. ?SB SSSSS^̂

liw f̂fiaPHHKHHji  ̂  ̂ JIB^G M&^̂ L. ~ "̂̂ *̂W '̂ BfH ^B^̂ P'*'̂ ^
ifcjBËfipfHBBHHflS^̂  ¦̂̂ B 8S HBL 

v^lV :''*;
-: - .v - v4^E P̂̂

W È Ë i m L 7 &Â -  ';:-̂ ^^̂ ?̂'' ¦ ¦̂ '̂ îfÊ9^̂ mŵ  ̂̂ ^̂ ™̂T^̂ r*̂ ^rn̂ *̂ *i*̂
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COMMISSION SCOLAIRE
DE LA CHAUX-DE-FONDS

Mardi 15 mars 1960, à 20 h. 15, à
l'Amphithéâtre du Collège Primaire

CON FÉRENCE
publique et gratuite

Saint-Exupéry et nous
par M. Charly GUYOT, professeur

à l'Université de Neuchâtel

/

Un anniversaire
1930-1960

Pour fêter le trentième anniversaire des
VOYAGES G. MUGELLESI, à VEVEY ,

un VOYAGE SPECIAL
sera organisé à Pâques à \

VENISE DU 15 AU 18 AVRIL
au prix spécial de fr. 150.— tout compris

départ de Neuchâtel.
Demandez des circulaires détaillées.

Une occasion à ne pas manquer pour
visiter cette ville incomparable.

Dernier délai d'Inscriptions
le 25 MARS 1960.

INSTITUT

JEAN-CLAUDE
?swf $® i I fÊlMt
« M Hit 4 M 1 N • ,* * **reçoit du lundi au vendredi de 14 à

19 h., le samedi de 14 à 17 h.

Demoiselle de réception
est demandée par Médecin-dentiste, pour le
1er mai ou date à contenir. Débutante- serait
mise apurant. «  ̂

4** *̂̂  ;
"';4 ĵjgjj

Faire offres, avec curriculum vitae, photo,
et prétentions, à M. L. Jeanneret , Médecin-
dentiste, au Locle. Tél. (039) 517 75.

Ŝj, J *«<** -'¦"¦ ¦¦-•"••" • -" ¦ » -•«* *Directement de mon atelier chez vous, au prix
avantageux de Ww. 195. >
Tissus à choix. - W. KURTH, avenue de Morges 9,
Lausanne. - Tél. (021) 24 66 66.
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Mesdames...

Pour le printemps et l'été
LES NOUVELLES LIGNES

« D U O »

seront exécutées avec soins et d'après chaque visage
chez

<v fcCft 
rçp riRTÉTcuiFFUREJ

Avenue Léopold-Robert 84 Tél. 2 89 44

S B̂BBBBBBBBBBBBBBBB*

F. O. M. H. La Chaux-de-Fonds

GROUPE DES BOITIERS OR ET MÉTAL
DES BIJOUTIERS-JOAILLIERS

ET ASSORTIMENTS DE LA BOITE

Assemblée générale annuelle
jeudi 17 mars 1960, à 20 h. 15, Grande salle du Cercle

Ouvrier

Ordre du jour :

Nominations statutaires.
Rapport sur la situation dans l'industrie horlogère,
par Adolphe Graedel, Secrétaire central de la
F. O. M. H.

La présence de tous les ouvriers occupés dans les ateliers
de boîtes, bijouterie et assortiments de la boîte est obliga-
toire. L'amende réglementaires sera appliquée aux absents.

LE COMITÉ.

L J

NICORO NICKELAGE - Tourelles 13 Ij
demande un il

ADOUCISSEU R
qualifié pour mouvements d'horlogerie.
Se présenter entre 11 et 12 heures.

n- j vez devenir le proprié- j  |j

Le spécialiste vous renseignera

_ Désirez-vous

J§L un croissant
(j§L&) une brioche
^̂ V un petit pain?

Ici tout est bon

Boulangerie - Pâtisserie

G. M E I E R
Place des Victoires Tél. 232 41

A VENDRE

Peugeot
405

fin 1958, noire, toit ou-
vrant, radio. — Tél. (039)
2 65 37.

Vespa
GS, 150 cm., en parfait
état , à vendre.

Garage
pour motos, quartier des
Forges, à louer. — Tel
(039) 2 73 10.

i

incrochetables et incom-
bustibles sont à vendre
ou à louer. — R. Perner
Parc 89. tel 2 23 67

A vendre à La Béroche

Terrain
à bâtir

superficie 2250 m2, ainsi
que parcelles d'environ
750 m2. — Offres sous
chiffre P J 5434, au bu-
reau de L'Impartial.

Parc 4 — La Chaux-de-Fonds — Tel S 46 17

Samedi MORTEAU
19 mars Départ 13 h. 30 Fr. 5.—

Dimanche GENEVE20 mars ,_ , . . .  ,_„
D(jD IJ n (Salon de 1 automobilev' Prix spécial Fr. 16.—

Important : Aucune obligation
d'aller au Salon

Dimanche BESANÇON, opérette « Bala-
20 mars laïka » en matinée. Prix de la
Dép. 9 h. course et spectacle Fr. 19.—
Deuxième voyage pour cette superbe opérette
russe qui a eu dimanche dernier un grand suc-
cès. Beaux ballets et chanteurs de Ire force.

Samedi BESANÇON
£?- mlV? u Opérette Le Pays du SourireDep. 14 h. *~- . _r*
ej  avec le célèbre baryton
Dimanche Michel Dens
27 mars Prix :
Dép. 9 h. voyage et théâtre Fr. 19.—

Samedi BOUJAILLES
26 mars . ,
Déû* 12 h 45 relais gastronomique
Prix course Menu : Potage fermière - Jambon
seule Fr. 12.- de montagne - Escalope à la
Avec souper crème - Pommes frites - Tarte al-
Pr. 17.— sacienne

Nos voyages de Pâques :
Paris-Versailles 4 jours •% m.-
FrOfUS-NiCe * Jo urs Fr. 175 -
ç, 2 Jours Fr. 80.—
StreSuf l'es Borroméees car , train , pension
Demandez les programmes — Bons de voyages

acceptés

FABRIQUES MOVADO
Département Ebauches

engageraient

jeune fille
pour travaux de bureau

ouvrières
qualifiées

jeune mécanicien
pour affûtage de fraises et bu-
rins en métal dur

P L A T R E R I E
P E I N T U R E

Charles PERRET
ATELIERS ET BUREA U :
CRETETS 80
TEL. (039) 2.41.92

A VENDRE

Poneetise à parquet
marque Rotofer , dernier
modèle, unique occasion.
— Téléphoner au (039)
2 81 81, qui renseignera.

Boxer
magnifique sujet, 10 mois,
femelle, est à vendre. Ex-
cellent pedigree. — Tél.
(039) 4 22 81.

Prie
Fr. 100.-

à qui me permettra de dé-
couvrir le voleur de l'é-
chelle qui était déposée
sur les escaliers de la
gar» aux marchandises

, — Tél. (039) 2 6533.

Camion
sP rendant à Bex le 18
mars, se chargerait, a
l'aller , de marchandises
ou déménagements. —
Georges Degen, Fritz -
Courvoisier 1, tél. (039)
2 60 24.

MO
non meublé, comprenant
une grande pièce, cuisi-
nette, douche cave et ga-
letas, Etoile 1, est à re-
mettre tout de suite ou
à convenir . Prix 118 fr
par mois. Chauffage et
eau chaude compris. —
S'adresser à M. Tattini,
tél. (039) 211 68

Le juste a des maux en grand nombre.
Mais de tous, l'Eternel le délivre.

Psaume 34 :24.

Monsieur André Gosteli ;
Monsieur et Madame Paul Ducommun-Jeanneret ;
Monsieur Santino Ailloli, ses enfants, petits-enfants et arrière-

petits-enfants ;
Les enfants, petits-enfants et arrière-petits-enfants de feu

Arthur Gosteli,
ainsi que les familles parentes et alliées, ont la très grande douleur
de faire part à leurs amis et connaissances du décès de leur chère
et regrettée sœur, petite-fille, nièce, cousine, parente et amie

Mademoiselle j

Yvette GOSTELI
enlevée à leur tendre affection, lundi, dans sa 22me année, après I
une pénible maladie. i

La Chaux-de-Fonds, le 14 mars 1960.
Rue Numa-Droz 196.
'.'incinération aura lieu mercredi 16 courant.
Culte au Crématoire à 14 heures. '
Le corps repose au Pavillon du cimetière.
Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.

A remettre à Genève

Alimentation USEGO
Gros débit de vin

dans quartier populeux et plaisant. Ma-
tériel et agencement rénovés. Bon
chiffre d'affaires prouvé. Loyer et bail
intéressants. Reprise fr. 17.000.—. Oc-
casion à saisir immédiatement. - Ecrire j
sous chiffre J 112978 X, Publicitas, Ge-
nève.

(

FLEURS '"•¦j |f| S|
PLANTES ¦̂¦mTzjyàiWiTunBraal
ÇOUPONNES ¦̂BHK f̂fl fclflri "̂f
g 1-rI'F-rf *SEfc AV ; ' -R0BERT83 J

A LOUER
pour tout de suite Jolie
chambre indépendante
avec chauffage, eau
chaude, situép à la rue
du Nord 135. Loyer men-
suel 73 fr. tout compris.
— S'adresser à l'Etude
Aubert-Nemltz, av. Léo-
pold-Robert 88, téléphone
3 14 15.

Employé
avec connaissance approfondie des boîtes et
cadrans, âgé de 28 à 40 ans, est cherché par
fabrique d'horlogerie à Genève.

Faire offres détaillées, avec prétentions de
salaire, sous chiffre O 61216 X, à Publicitas,
Genève.

? Vendeur d'automobiles
est cherché, par Garage de la place, pour la
vente de voitures de grandes marques.
Place stable et bien rétribuée à personne de
toute moralité, pouvant justifier de ses ca-
pacités.
S'adresser, avec curriculum vitae, sous chif-
fre F. H. 5263, au bureau de L'Impartial.

Gros succès dans la vente de
nos studios

«LISO » à 950.-
tissu laine de 1ère qualité.
Grande facilité de paiement.

MEUBLES Y. STE1NER
Numa-Droz 114 - Tél. 3.44.30
La Chaux-de-Fonds.

Parapluies
REPARATIONS TOUS GENRES

ED. B E R G E R
Rue Numa-Droz 100
Magasin spécial du parapluie
Aiguisage de ciseaux et couteaux
Travail soigné et rapide
Prix modérés

A vendre
ATELIER DE CREUSAGES compre-
nant 5 machines Biinter avec moteurs,
1 tour complet , 1 réchaud à broche,
5 néons, divers matériel. — Ecrire Case
postale 26, Lucens.

nger-rhaleur
24 ans, ayant travaillé dans bons ma-
gasins suisses et étrangers et dans fa-
brique d'horlogerie comme horloger com-

• plet cherche place à l'étranger.
• Faire offres écrites sous chiffre A. L.

5363. au bureau de L'Impartial.

Sois fidèle jusqu'à la mort et je
te donnerai la couronne de vie.

Ap. Il, v. 10.

Madame Charles Brandt-Hirschy :
Madame et Monsieur Claude Viala-

Brandt et leurs enfants, Claude et W
Ginette ; :

Madame et Monsieur Jacques Ducom-
mun-Brandt, leurs enfants et petits- %
enfants ;

Monsieur Eric Peter-Brandt, ses en-
fants et petits-enfants ;

Madame Vve Louise Lehmann-Hirschy,
ses enfants et petits-enfants ;

Madame Vve Lucie Schaad-Hirschy , ses \
enfants et petits-enfants ;

Mademoiselle Marguerite Hirschy ;
Monsieur Jean-David Hirschy, ses en- [

fants et petits-enfants ; t
Monsieur et Madame Henri Gut ; j
Les enfants et petits-enfants de feu

Bernard Brandt-Hirschy ;
Madame Vve A manda Calame, S

ainsi que les familles parentes et
alliées, ont la douleur de faire part à
leurs amis et connaissances du décès
de H

Monsieur

Us BRANDT-HIRSCHY \
leur cher époux, père, grand-père, frère,
beau-frère, oncle, neveu, cousin, pa-
rent et ami, que Dieu a repris à Lui,
lundi, dans sa 74me année. *

La Chaux-de-Fonds, le 14 mars 1960.
L'incinération, sans suite, aura lieu

jeudi 17 courant, à 14 heures.
Culte au domicile à 13 h. 20.
Une urne funéraire sera déposée de-

vant le domicile mortuaire :
Avenue Léopold-Robert 8.

Le présent avis tient lieu de lettre de
faire-part..



Elucubrations d'un journal
de Berlin-Est qui annonce:

Pourparlers secrets
entre Berne et Bonn...
BERLIN, 15. — DPA — Sous le ti-

tre : « La forteresse suisse fortement
impliquée », la « Berliner Zeitung »,
journal touchant de près le parti
socialiste - communiste unifié, re-
nouvelle mardi l'affirmation selon
laquelle de prétendus pourparlers se-
crets se seraient déroulés entre la
République fédérale allemande et la
Suisse.

Un collaborateur de la « Berliner
Zeitung » nommé Julius Mader écrit:
« Le ministère de la guerre de Bonn
a mené des pourparlers secrets afin
d'établir pour l'armée fédérale alle-
mande dés Installations stratégi-
ques et des dépots aussi dans le mas-
sif des Alpes suisses. La neutralité
de la Suisse a rendu service dans le
passé aux hitlériens. Elle est aujour-
d'hui utile aux services secrets de
l'Allemagne occidentale, en servant
à camoufler de dangereux centres
d'espionnage ».

Inondée par les services
secrets de Bonn !

M- Mader poursuit en affirmant
que ces dernières années la Suisse
a été littéralement inondée par les
serices secrets de Bonn. Max Ulrich,
l'inspecteur de la police fédérale
suisse et d'autres personnalités ont
été soupçonnées d'être les agents du
bureau Gehlen. Le gouvernement
suisse a tout fait pour cacher à l'o-
pinion publique, en mai 1958, d'au-
tres détails sur le scandale de l'es-
pionnage.

La «Berliner Zeitung» affirme en-
core que les services secrets de Bonn
possèdent des rapports sur les ten-
tatives de la Migros suisse pour en-
treposer dans dés récipients spéciaux
d'importantes quantités de vivre et
de matières premières dans les pro-
fondeurs dès lacs de montagne, à l'a-
bri des bombes.

Ledit journal conclut par ses
mots : « La nouvelle cinquième
colonne cherche à diriger ses ser-
vices d'espionnage de et pour la
France et l'Italie à partir d'un
territoire neutre: Le ministre de la
guère Strauss —; et tous les démen-
tis n'y changeront rien — a étroi-
tement inclus dans ses plans la
forteresse suisse ».

Mort du maréchal Bogdanov
MOSCOU, 15. — Reuter — Le ma-

réchal des forces blindées soviéti-
ques Semen Ilitch Bogdanov est dé-
cédé subitement samedi. Né en 1894,
le maréchal Bogdanov était direc-
teur de l'Académie russe des chars
d'assaut. Il combattit avec l'armée
rouge lors de la guerre civile et se
fit connaître lors de la dernière
guerre mondiale, en juillet 1942,
comme major-général du corps
blindé.

Tass et la Conférence
du désarmement à Genève

On ne croit pas
au miracle

qui permettrait un accord
total, mais...

MOSCOU, 15. — UPI — L'agence
Tass commente aujourd' ui en ces
termes la réunion de la commission
paritaire des « Dix » dont les tra-
vaux débuteront cet après-midi à
Genève :

« Bien que personne naturellement
ne s'attende à un miracle qui per-
mettrait un accord total et immé-
diat... il n'y a aucune raison de po-
ser comme postulat que la discus-
sion de problèmes aussi vitaux (que
ceux du désarmement) pourrait se
poursuivre indéfiniment — comme
cela est de toute évidence espéré
par certains cercles qui n'ont que
peu intérêt à voir se terminer la
course aux armements...

« Les propositions soviétiques sont
déjà bien connues. En ce qui con-
cerne les propositions occidentales,
on est moins bien informé, étant
donné que les discussions dont elles
ont été l'obje^ entre les puissances
occidentales à Washington et à Pa-
ris, se sont déroulées dans une at-
mosphère de secret. Mais à en juger
par les nombreuses informations
officieuses reprises par la presse
occidentale, ces propositions conti-
nuent de toute évidence à prendre
comme bases les vieilles thèses qui
portent l'accent non pas sur le dés-
armement, mais sur le contrôle, sur
la compilation de toutes sortes d'in-
formations, d'études, etc.. »

« Si tel est bien le cas, cela revient
à éluder , et non pas à résoudre, le
problème du désarmement. N'antici-
pons pas cependant sur les événe-
ments. La commission ouvre ses
travaux dans une atmosphère sans
précédent, le public manifestant un
très grand intérêt pour le problème
le plus important de notre temps,
celui du désarmement »

U. S. A. : Des centaines
de montagnards bloqués

CHICAGO, 15. — UPI — E~s cen-
taines de montagnards du sud ont
pu être délivrés par des équipes de
sauveteurs : ils étaient bloqués dans
leurs maisons ou leurs hameaux par
la neige, accumulée au cours des
tempêtes de ces jours derniers.

Complot contre l'ancien
grand muf ti de Jérusalem

BEYROUTH, 15. — AFP — Quatre
réfugiés palestiniens ont été arrêtés
sous l'inculpation d'avoir organisé
un attentat contre la vie de l'an-
cien grand mufti de Jérusalem, El
Hadj Aminé El Husseini.

D'après des informations parues
dans plusieurs journaux libanais, ce
matin, les inculpés auraient reconnu
l'existence d'un complot contre le
mufti et quelques membres de son
entourage. Us doivent comparaître
aujourd'hu i devant le magistrat ins-
tructeur chargé de l'enquête.

El Hadj Aminé El Husseini, qui
résidait au Caire depuis plusieurs
années, s'est installé il y a quelques
mois au Liban avec certains de ses
collègues du haut comité palestinien.

Mystère angoissant :
où se cache Lollobrlgida ?
ROME, 15. • — UPI — Le mystère

plane sur les allés et venues de Gina
Lollobrigida, la vedette « nationale »
italienne qui a récemment annoncé
son intention d'émigrer au Canada.
Elle était attendue aujourd'hui à
Rome, mais personne ne l'a vue ar-
river.

Enquête faite à l'aéroport de
Ciampino, seul son mari, le Dr Milko
Skovic, est* arrivé la nuit dernière
par avion, venant de Suisse. A son
domicile de Rome, on déclare ne pas
savoir où elle se trouve.

Le journal «u  Pease » affirme
néanmoins que Gina Lollobrigida se
trouve dans les murs de la capitale
incognito.

Nos nouvelles de dernière heure

Duel jj Londres entre les «pjDSeHrs» de la
pègre et les «cerveaux» de Scotland Yard

LONDRES, 15. — UPI — La pègre
britannique se met au goût du jour
et se modernise : elle a désormais
ses « intellectuels du crime », que
l'on appelle déjà dans les bas-fonds
les « thinkers » (les « penseurs ») .

La police britannique est arrivée
à cette conclusion à la suite de plu-
sieurs hold-ups, escroqueries, agres-
sions, etc.. préparés et exécutés avec
une telle minutie et une telle habi-
leté que l'on est bien obligé de sup-
poser que les coups ont été mis au
point par des personnes dont la
« classe » dépasse nettement celle
des malfaiteurs moyens, fussent-ils
professionnels chevronnés.

On en est ainsi conduit à penser
que les différents gangs disposent
désormais de « penseurs » qui restent

soigneusement en dehors des agres-
sions et évitent bien naturellement
toute espèce de publicité, et dont
l'unique travail est de réaliser des
plans d'agression sans défauts que
des exécutants de seconde main sont
par la suite chargés de réaliser. Cer-
taines agressions récentes et parfai-
tement réussies — en particulier
l'attaque d'un fourgon postal qui se
solda par la disparition de plus de
4 millions de francs en petites cou-
pures facilement négociables — sont
même considérées comme de vérita-
bles chefs-d'œuvre de stratégie et
de tactique par les policiers.

Devant cette menace redoutable,
Scotland Yard a décidé de réagir —
et sur le plan même où il était at-
taqué et menacé d'être mis en échec:
celui de «l'intelligence ».

On en connaît un
La police londonienne dispose

maintenant d'un véritable bureau
de « cerveaux », dont l'unique tâche
est de tenter de découvrir l'identité
des « penseurs » de l'autre côté de
la barricade, l'arrestation et la mise
hors d'état de nuire des gangsters
chargés simplement d'exécuter les
coups étant désormais considérées
comme des questions secondaires.

Si l'anonymat prudemment ob-
servé par les « penseurs » n'a pas
encore pu être percé, on connaît
déjà au moins l'un des « cerveaux » :
c'est l'inspecteur Peter Vibart , qui
s'est déjà signalé en arrêtant per-
sonnellement Gunther Podola (le-
quel, on s'en souvient, était recher-
ché pour le meurtre d'un policier
et fut condamné à la pendaison ) et
en participant aux interrogatoires
des membres de l'EOKA faits pri-
sonniers par les forces britanniques
au cours de la « bataille de Chypre ».

Qui gagnera, des « penseurs » ou
des « cerveaux » ? L'Angleterre toute
entière attend avec passion le ré-
sultat du duel .

Loi martiale à Elizabethville
Sanglantes émeutes au Congo belge

Une «guerre de partis» a fait treize morts et une centaine
de blessés

ELIZABETHVILLE (Congo belge) ,
15. — UPI — La loi martiale a été
proclamée à Elizabethville à la suite
de sanglantes émeutes qui se sont
déroulées samedi et dimanche entre
partisans des deux principales for-
mations politiques locales — le parti
Conokat et le parti Balubakat —
qui s'affronteront aux élections gé-
nérales en mai.

De part et d'autre, les combat-
tants étaient équipés de lances, de
flèches empoisonnées et d'armes à
feu de fabrication .artisanale. Les
désordres ont fait treize morts et un
grand nombre de blessés, dont 108
sont dans un état grave.

C'est l'arrivée à Elizabethville
vendredi dernier de M. Patrice Lu-
mumba, leader du Mouvement na-
tional congolais (M.N.C.) , qui a
précipité les événements. Son ar-
rivée à coïncidé avec la distribu-
tion de tracts annonçant que le
parti conakat (partisan du main-
tien de liens étroits avec la Bel-
gique après l'indépendance) s'était
dissous et que ses sympathisants
se rangeaient désormais sous la
bannière du M.N.C.

Les sympathisants du parti ba-
lubakat prirent cette nouvelle au
sérieux et commencèrent à célé-
brer la déroute de leurs adversai-
res. Mais ceux-ci réussirent à em-
pêcher M. Lumumba de tenir un
meeting et les premiers accrocha-
ges se produisirent dans la mati-
née de samedi. Les désordres de-
vaient se poursuivre pendant tou-
te la journée de dimanche pour
atteindre un point culminant dans
la nuit de dimanche à lundi.

Un appel au calme
Les dirigeants des deux partis rivaux,

MM. Moïse Tschombe, pour le Cona-
kat, et Michel Sendwe pour le Baluba-
kat, se sont rencontrés hier soir et ont
lancé un appel pour l'arrêt des com-
bats. Leur appel n'a pas été entendu
et avant qu'ils aient pu le diffuser à

la radio, le courant a été coupé et la
radio s'est tue.

Les troupes patrouillent dans les rue
et le quartier européne a été bouclé.
Les réunions de plus de cinq personnes
ont été interdites mais les effectifs
des forces de police et de l'armée ne
sont pas assez nombreux pour assurer
l'exécution des ordres. Ce matin encore
des combats étaient signalés dans les
quartiers périphériques d'EIizabeth-
ville.
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Détente en Allemagne.
Une certaine tension s'était pro-

duite à Berlin après la décision des
autorités militaires soviétiques de
faire viser les laissez-passer des
membres des missions militaires al-
liées, à Potsdam, par les autorités
de l'Allemagne de l'Est. Les Occi-
dentaux protestèrent. Ils esti-
maient qu'on voulait, de la sorte,
réduire leurs possibilités de dépla-
cement ou les forcer à reconnaî-
tre implicitement les autorités de
l'Allemagne de l'Est. Et ils prirent
des mesures de représailles , en li-
mitant la circulation des missioiis
de liaison soviétiques installées en
Allemagne occidentale. Or, hier, les
Russes ont rapporté les mesures
qu'ils avaient édictées le 29 jan-
vier. Il a été annoncé en ef f e t
QM'« afin de ne pas provoquer de
nouvelle tension dans les relations
entre les grandes puissances, en
particulier dans la perspective de
la Conférence au soinmet, le gou-
vernement de VU. R. S. S. a de-
mandé au commandant en chef so-
viétique de ne pas changer, jus-
qu'à nouvel ordre, les laissez-pas-
ser des missions de liaison améri-
caine, anglaise et française à Pots-
dam ». Ainsi la fe rmeté des Occi-
dentaux a atteint son but et une
certaine détente se manifeste peu
avant la Conférence au sommet.

Les Russes tiendron t bon,
Cependant , semble-t-il , il ne

faudrait pas tirer de conclusions
hâtives de ces fai ts  et croire que
les Russes vont lâcher du lest sur
toute la ligne. Les Allemands de
l'Ouest, en e f f e t , n'y croient guère.
Hier, M.  Félix von Eckart , chef du
bureau de presse et d'information
du gouvernement de Bonn, a pré-
dit à un déjeuner des journalistes
accrédités auprès de l'O. N.  U. que
les Russes « adopteraient une atti-
tude intransigeante dès le départ
de la Conférence au sommet *.

C'est pour s'assurer de la ferme-
té des Occidentaux que M.  Ade-
nauer se serait rendu à Washing-
ton.

Revirement chez les Alliés ?
Il dira aujourd'hui au président

Eisenhower qu'il < faut  maintenir
à tout prix le statut actuel de Ber-
lin », et dans un discours prononcé
cette nuit à Princeton, il a a f f i r -
mé : « C'est à Berlin que la dé-
fens e de la liberté dans le monde
est en jeu ». A ce propost on ap-

prend de Londres que les Alliés,
se rendant au désir du chancelier
Adenauer, auraient décidé de re-
prendre à la base, lors de la pro-
chaine conférence au sommet Est-
Ouest probablement , les discussions
au sujet du statut de Berlin.

Au cours des dernières semaines,
les Soviétiques ont laissé enten-
dre qu'ils seraient désireux, lors de
la prochaine rencontre au sommet,
de reprendre les conversations sur
Berlin au point où elles en étaient
restées à Genève. Les Alliés, toute-
fois , étant donné le refus qui avait
été opposé l'été dernier à leur plan
de compromis, auraient décidé de

J' abandonne? et de retirer, du mê-
me coup, les o f f r e s  de concessions
qu'ils avaient formulées à ce mo-
ment-là.

Aujourd'hui : conférence

sur le désarmement.
¦ <

C'est aujourd'hui que s'ouvre à
Genève, la conférence des « Dix »
•sur le désarmement. Comme nous
l'avons dit hier, deux plans sont
en présence> un Occidental, un
russe.

Le plan occidental est un co-
pieux document, qui donnera cer-
tainement lieu à des discussions
tou f fues . Nous aurons donc l'occa-
sion d'en reparler. J. Ec

M. Krouchtchev séjournera en France
du 23 mars au 3 avril

C'EST OFFICIEL

Des drapeaux soviétiques lacérés dans la capitale
Paris, le 15 mars.

C'est maintenant officiel : Mon-
sieur « K » arrivera en France le
23 mars et il en repartira le 3 avril .
II restera donc douze jours, au lieu
des quatorze qui avaient été prévus.
La réduction est minime et le retard
n'est que d'une semaine. On s'en
montre satisfait de part et d'autre.

/ *
De notre correspondant de Paris,

par téléphone
k S

On reste convaincu que ce contre-
temps est dû à une indisposition du
chef du gouvernement soviétique.
Mais on est également persuadé que
Monsieur « K » n'a pas été fâché de
ce léger retard, qui doit permettre
d'apporter certaines modifications
au programme de son séjour, qui ne
lui donnait pas pleine satisfaction.

Modifications dans
le programme

du voyage
Une conférence s'est tenue hier

matin à l'Elysée, pour mettre au
point le nouveau programme. Ce
n'est pas une petite affaire, car tout
est bouleversé. Il faut supprimer
certaines étapes, comme Lyon et
Nancy, pour les raisons que nous
avons indiquées. Il faut donner de
nouvelles instructions aux forces de
police, à la SNCF, à l'aviation, aux
hôteliers...

Une question délicate se posait :
convenait-il de prolonger les va-
cances forcées des réfugiés politi-
ques envoyés en Corse ? Si l'ajour-
nement du voyage de M. Kroucht-
chev avait été considérable , on les
aurait fait revenir en Métropole.
Mais pour quelques jours, cela n'en
valait pas la peine. Ils resteront
donc dans l'Ile de Beauté.

La réduction du séjour en France
de Monsieur «K» n'apportera , assu-
re-t-on, aucun changement au pro-
gramme des entretiens diplomati-
ques. Ils dureront exactement ce qui
avait été prévu. Ils auront lieu, d'a-
bord à l'Elysée, ensuite au Château
de Rambouillet . On dément que de
nouvelles divergences d'ordre poli-
tique se soient produites et qu 'elles
aient été pour quelque chose dans le
retard du voyage de Monsieur «K».
Les problèmes à traiter sont com-
plexes, mais ils ne le sont pas plus
aujourd'hui qu 'hier.

L'affaire
des drapeaux rouges
De toute façon , l'atmosphère est

lourde à la veille de cette visite. On
en veut pour preuve les incidents
que la pose des premiers drapeaux
soviétiques a provoqués dans la capi-
tale. (Dans la nuit de dimanche à
lundi-, des inconnus ont lacéré ceux
qui avaient été accrochés, rue de
Rivoli, le long des grilles du jardin
des Tuileries, et sur la façade du
Musée d'art moderne, quai de Tokio.

Rue de Rivoli, entre la place de la
Concorde et la rue des Pyramides,
dix étamines rouges, frappées de la
faucille et du marteau, ont été dé-
chirées, et quelques drapeaux fran-
çais qui figuraient à leur côté ont
subi le même sort. Au Musée d'art
moderne, sur quatre faisceaux, trois
ont été endommagés.

Une information judiciaire a été
ouverte. Mais il sera difficile de re-
trouver les coupables, qui semblent
être nombreux et bien organisés. Ils
appartiennent probablement à des
mouvements d'extrême droite , qui
ont résolu de faire disparaître, ou de
mutiler les emblèmes soviétiques. La
police aura fort à faire pour protéger
tous ceux qui seront posés lorsque
M. Krouchtchev arrivera.

J. D.

D'abord ciel très nuageux. Dans
les Alpes foehn fort à modéré.
Eclaircies locales. Plus tard ciel cou-
vert. Précipitations. En plaine pluie.
Rotation des vents de l'ouest à nord-
ouest.

Prévisions du temps


